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Ida RUBINSTEIN 
, Re111e des attitudes et princesse du geste 11, di

Slllt-on 1odi> de feu Sarah à la voix d'or. L'expr.:~
sion ~·appliquerait mieux encore à cette étrange ld.1 
R11/Ji11stei11 qui fait en ce momt•nt courir tout Bru
xelles. Si e/1<1 n'a pas la voix d'or, en effet, la grand.? 
artiste qui incarne tour à tour à nos yeux Io roman
tiqut Marguerite Gauthier et le ~aint sédwsant et 
mysterieux à qw le Sodoma a /<lit une rép11tot1on 
assez équivoque. 11 inve11té quelque~ 111/illldes et 
quelqut's gest1·~ médits qui marqueront d.in,. /'his
toire des arts plastiques au vingtième siècle. Au 
reste, puisque Sarah t:I la Duse sont mortes, il faut 
bien que que/qu·un ou plutôt qut'lqu·une 111cornt• la 
B eauté (avec un grand B) aux yeux des foules in
ternationales. Persn1111c ne pourrait mieux tenir cet 
emploi qu'Ida Rul>inst ·in. Saluons donc Ida Rubin
stein a1·ec le respt•ct qu'on doit à la religion esth.!
tique. 

est tout prés de l.i Bar/Jan·e ou du ra/f111ement idéal. 
Ida Rub111ste111 qui le représente, appartient dès à 
prést:nf à son empyde. f;l/e en a le mystère, Io sé
duction ciquiJ•oque. Peut-ètre est-rlle la grande prê
lress~ dt• ce cuUe nouvc11u qui voudrait tant faire 
crom qu il .i que/qut' chose d'ésotàique. 

Et œ my,tère, t'lle le cultive soigneusement. Les 
1ourn.iu r dt• théiitn:. t't mt me les grand' quotùliens, 
nous apprennent comment M .... Spinelli se désha,. 
bille. comment Lucien Guitry prend so11 chocolat, 
et comm<m Sacha tn/lle son caleçon: on ne sait 
rien. 011 pnsque ru•n. sur la vie pnvée d'ltL:z Ru
bznsle111. Ur. 11e l.i 1011 qu au théâtre, et rar éclairs. 
Elit' nt' ><! fait pas inten•it•wer; on ne lui a ;ornais 
110/J aucun collier de pales et on ne la rencontre 
Ch<': cll/Clln' JucileSst' f'Orisienne. Quand /a gronde 
prétrt'S>t' n'of!icic fO> 'Uf /e plateau. elle demeure 
cacht'e dans le s.inctu.iire. 

??? C't•st, â la fois, un<' attitude fort h11bile et plein!! 
Elle est peu connue, mais ellt• a sa ltfgcndl!, """ dt• gaût. On peut imugmcr à la rigueur que Morgue

légend1• fu/guronh' .• comme dit d'Annun:io . mais rite Gauthier aille au bar, au restaurant, au dancing 
ass,•;: mystéricu''" ••t dont ellt• son/>lt' entn•tenir le Ju che: la manucure mais Hél~ne de Sparte. Sa
mys'1'n·. Ch sait 4u't'lle nous uni de Ru<«1e, J'<U lomt1, C/.JnpJtre. nus.in/ Sébastien! Or. Ida Rubirtr 
a .. ant la ~uare. 1•n m,:m.· temp !/Ut' 1\1iin,k1. Sage strin '"'U/ 1 in. tour il t<> r, Hélèn< dr .t:;rarte, Clt'o
de DiaRhclen'. Rc1kst l'i /es /lallds russes. Ch.ilùip1ne pâtn', s,11111 Sébasrfrn. et encore Salomé. Phèdre 
el la musique dt• Moussorgski. l'i 10111 cet eslllt11isme el Slléilt'ra::adt!. r ornmc issue dt's m1t1es. elle veut 
ilaln-1udt"o-germano-1usst? dont la gr.inde auslfritt imposa us hérnines éternelles au public moderne, 
de /,1 guerre dei-.111. d1sait--0n rrn.1l;nt ta f!Ul rre, ho- et ne /• i arporailre que mus leur a<pect. incarnJ
laya les miasme' mor/!i.les, mi11s !JUÏ n'• ~ l''t P' tiori multirlt? <'I cha11gcantc, tou1ours nou1·dle el tou
moins 1•1l'OCt' au1n11rd'h11i. Qu'on /'aimt' ou qu'on nt' 1ours la nu'me d'une snr/e de 1\otr.•-Dome de res
l'aim<' pus cet 1•sthi'tisme. il n'c·n r~gne pas mains fltéli;.,Y11t' aux pieds 111' qui tous lt•s je1mes poèh's in
au1ourd'hui <JUSSi />ien che: /es />OUrRCOÎS rarz<it'llS fi'TTlalionaux puissent <lJ'fOrter leur offrande. 
q11e che: /es />olchai,tes Je \fo<eou, le< 111,cis/es r réus<il-ellr: l'ar/>/cu: Que ne réus<irait ras 
de Rom<' ou l1·s <oda/isles .te l 011<frcs. On reut le: ait,• /1•mm1• mince et 1•olontair<'. au rrrt.ird aigu. 
condamna au nom ,fr la pureftl ra1sonn.il.>/1• de /'art qui, danseuse et mime. a 1·011/u dei emr coméJit•nne, 
classique. il est et' qui répond le mit'lzx à notr,· rfr1- quz. f?ussi:. ii l'acct•nt tri's russe. a '" 11/u dire des 
Usation inquiète. détraquée. t'l 1111i 1w sail ras si cll·· wrs franr<1is. cl qui \' est p11n·cn11 • > 

Pourquoi ne pas vous adre1111e1" pour vos bijoux aux joailliera-orfèvre9 
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A la 1·enti, ce ne fut pll$ sans peint qu die im
posa ~es personnages et son personnage. Au pre
mier abord. ceux qui /,J 1•u1ent touer Cléopatn~. 
saint 5i basl1en, Salomé ou Marguerite Gauthier, 
s\'onnt'nt cl se scanJalisenJ. )amùls ils ne s"tdaient 
unagrnl's ces héros et ces héroïnes sous un pareû 
aspect d'un hiératisme de ballet russe. Et le fait .:;• 
que, tout en étant Hélène, sainJ Sebastien ou Cfév
patre, die reste toutours Ida Rubinstein. Elle r.e 
s'absorbe pas dan, le personnage:, elle l'absorbe; 
elle lut impose sa personnalité étrangement barbar, 
et raf!tne.t, sa grJa aiguë. anguleuse, mais M éton
namm<.'nl séduisante que pas un vi1ritablt• artiste n'y 
demeure insenSlble. 

En 1•érité, cette façon de s'imposer aux héroïni?s 
les plus 5.iJ.crées d• la religion e'thritique ne peul
elle pas pa,ser pour de l'irrfr~renu: Eh. sans 
duute, l<s eJmirate zrs d1• la pure bt"ùUtt racinienn•' 
ne manqu ronl pas d'étn: un P•'U choqués, aussi 
bi. n u · :.a conception un peu orit nt.lie de l:z fille 
de ,\linos et di• Pas1ph11i "· que par le ti:xte à la fois 
mnderni'"te tt archaï·ant de d'Annun:10. De même 
les fan /1er' de Shakespi•art• ont t'lt! un peu ejfart's 
quanJ 1/s ont 1 u apparn'tre sur les tréteaux de 
l'Opira celft Clt'optitre russo-égvptfrnne. et les 
bonnes ~ens qui n'ont 1ama1' 1u s •nt Sdiastrtn qil• 
$l'ion l"interpréativn de /'école Saint-Luc, s'étonne~t 
de voir incarné Ir ratron dt archt:r< sous lt"s trairs 
de cet itre ambi.~u et charmant q1w d'Annun:io con
çut d"aprè 1 S "1· 1ma . . \fais on commt'nce tou1our$ 
par êtrt ch"qué rar ce qu'à la fin on aime à lcJ fo/ir. 

" Quelle <'St loin. ceflt· lJa Rubinstein. dit ,\1. Le
grand-Chabrier, commentant son intcrrretation de 
saint St1bastien. d.: ces f!ranJes courtisanes histori
qun où la femme s 'a1•oue. quel que soit son but dt• 
défens1•, de domination. de volupté. de capricr, 
acharné<> à la ros t ,sion ab .olue J, l'homme par 1 ~ 
st•ns! Faire de l'homme une plus femme que soi, 
quelle ba..sse :, 1•aru:hc f:,.,in;n c J~ re certa•:? 
éf!OÏsme maw1IÎ11, superbe et tyrannique! li n'y a 
ps de 1•éT1taf;le amour t'n tout cel..i. Et '' c "tra11 l'i r
reur cumrm1nt' d 'éc11la1Tc que de traiter /'amour 
seulement en dépenda11ce dt• /'attraction frs sext'S : 
Selon l,1 ccmceptwn Jnnun:ienni', sa111t Sébastic•i 
aJult•sccnt tout amour su/11t le mart) ·. qui com
rnand1 la cvnc.:ption ordtn<1tr1• et rétrécit• de l'amour. 
Incarner lin tel personmlf!t en te rendant 1·r111<em
blahle. c·e,t dt' la ma,;ic . . If Ida Rubinsl1 in /111 
l'archi•r mcJf!ique. • 

Fort bien mais ce langaJ!e prècieux t'>l lin r··u 
compliqué rnur li· bnr. ru/Jlic bruxellois, l1•qu 1 
reste fortemt r.t 'ne/in d traiter l'amour seul1·ment 
en dépendance dt• l'a/traction des sexes . Eh, e1' 
se dit-il d'abord ce l>on public. est-ce qu'on ne " 
p.1ierait pas ma tt1te .l " ,if ais il y a à Bruxelles un 
p.tiile rlite rnurquo1 ne serait-a f.'ùS une élit : 
- qui se w•ut plus raffinée que les plus raffiné<, 
plus cosmorolite que les plus cosmopolites, qui c 

tou1our::. peur de ne fJ<J$ être à 1 a1·ant-garde de 1 
mode, cl que la masse ITl()utonnière suit en somm 
.ii<c asse: de complaisance. On a ~ souvent répé 
au bon bourgeois de Bruxelles qu'il n'était qu'u 
caricature du bonhomme Chrysale qu'il n'a plu 
peur du tout de ressembler à Trissotin ou à l'adius 
Pnntres cubistes, musiciens futunstes, poètes con 
traponti~tes, trouvent en somme chei nous l'accuei 
le plus Ja1·orable. Solre bon confrère Caltier. re
présentant du bon sens des vieux âges, grogne: 
beaucoup de gens penstnt qu'il n'a pa::. tort. mais 
n ·osmt pas lt dire et on le laisse grogner. 

Et l'on a raison dans ce pays du bon sens, où If' 
bon sens va souvent 1usqu"à la platitude, il faut ai
mer la singularitë, /'étrangeté. Nor1, en avons be
soin comme d'un ferment. Quand on a tou;ours 
1·t'cu dans le bas de la 1•iUe , il n'est pas mauvais 
de s'ërader dt temps en temps sur la route escarpée 
qui mène au Kamtchatka 11rlistique et littéraire. Ida 
Rubinstein nous y fait faire une charmante prome
nade. Qu'elle en soit remerciée. 

Ida Rubinsfl·in a J'.i11teurs des titres particulier à 
la cons1deratwn de la Belgique. Elle fit entrer Ver
haeren dans sa menagerie esthétique. Il y était en 
bonn< cumpcJgnie, al'tc Shakespeare, d'Annun:io, 
André Gidt. etc. Il fut même un mommt le grcJ.nd 
prmlt!g11:. et \f• Rubin>tein se toqua dc ~un Hélène 
de Sparte au point de lui donner la plus somptueu~e 
dt'S nu>l'S en scene. C'.:tait en 1913, si nous ,11•ons 
bunne mémoire. Le drame lynque et p.inthéisle du 
po<'te b ·lge cJ.1·ait tnchante la com~d1enm. Etre Hé
ltnt', la divine Hélène, incarnation non pus de la 
jro1de bt•aut< gn,que, mais Je la 1·as sen::.uali • 
~parsi• dans 1.: monde. {!tre celle 1•t•rs qui 1•11 le désir 
uninrs1'1. le dJsir lur que. le d~sir cosm1qu,, qud 
rfr,• po11r une femme qui trouve le pla:sir le plus 
rare et le plus mépisant à se donner périod1quc
mt nt au cu·ur innom/Jrablt· d~· la foule! Or, c'est 
cela /'Hélène de \'erhaa:n. l'Heli'n<' di: Srartt'. At 
mirable conuption lyrique, philosophique. s1 l'on 
l't'Ut, 1J, heu,e conception dri1mal1que, (ar sous k 
;our cru du th[âtre. celft Hél~ne qui ne peut rarai
tr1• en 'cène. sans que tous q•s parte na• ·es en d ·
rien nt 7/ amoureux (et comm1•nt!) prête à des effets 
comiquP' 011 tout au moins Jéconcertanh. Ida Ru 
b 'ISte r ii"t ;amais comique. Elle parut asse: 
dt'concalantr. Sa conception mycéniennt• et mosco-
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vite de la Grèce homérique ne fut guère comprise 
que par ces bonnes gens qui comprennent en prin
cipe tout ce qui est exotique et nouveau. Les admi
raleurs de Verhaeren ne lui surent d'ailleurs aucun 
gré d'avoir été chercher pour mettre l'œuvre en 
valeur les meilleurs comédiens, les meilleurs musi
ciens, les meûleurs décoraleurs; ils lui reprochèrent 
d'al'oir écrasé le poème sous une mise en scên~ 
américano-orientale, et lui imputèrent le four, car 
ce fut an four . 

La vérité, c'est que l'Hél~ne de Sparte, avec 11' 
magnifiques morceJux lyriques. est une œuvre man
q•zée, une œui•re injouable - on ne l'a plus 1ama1s 
jouie depuis. 

Mais alors, pourquoi Ida Rubinsft'in l'a-t-efü 
jouée? 

Pourquoi? Parce qu'ellr cherche le paradoxe et 
qu'elle aime de tenter l'impossible. Vans cette dan
seuse il y a qutlque chose d'icarien. Pourquo1r 
Pour la même raison qui lu poussa c} offrir au public 
parisien Antoine et Cléopâtre dt' Shakespeare en 
entier, el de le tenu à /'Opéra 1usqu'ù deux heure~ 
du malin. Pourquoi? Parce qu'elle ai•ait vu dans le 
poème de Verhaeren un aspect de la Beauté don1 
elle se considère comme la gnmde prêtresse. 

La grande prêtresse!? 
Parfaitemenl, la grande prètresse. Vous rie;:. 

\fous avez tort. JI y a dans celle foi quelque chost 
d'in/iniment respectable. Vans un monde el à une 
époque ou l'on ne croit plus à rien. ou c} presqu< 
·ien. voilà une femme, une artiste, une comédienne 
qui invente un culte nouwau, ou, du moins, qui 
donne une forme moderne à un trts 1•ieux culte. 
Après tout, elle c1 un partenaire et un répondant. 
Anatole france, quz a dit maintes /OIS qu'il ne 
croyait plus qu'à la Btauté . . \lais nous a1•ons plu~ 
de confiance dans la foi d'ldJ Rubin~tein que dans 
celle d'Anatole France . . 

LES TROIS MOUSTIQUAIRES. 

AMARYLLIS 
PARFUM DE LUBIN 

A lVI - lV[a1v y , 
eondamné, î1étrri, e t: . •• J:féé1u 

\lono;iror le \hnbtu 
~on-i(·ur le \lini>lre ! ? Oui, \1. ~itur I~ \hnÏ<>li" ! '-'' 

lvr>qlk \<>US repar-Jllrc7 0311<' le; coulc>irs Ju PJl. -llo Il 

bvn, on ne manqut·r3 p3S dt"' \O~ donner 4.:4 hht. qu 
l"on tf~i·.erne e~n~~-u~1·menl à tVU' C~U\ qui OOl d;·t~nlL 
un portdcuillc. ne lut-c~ qu<' I" nd.,nt un~ heur.·. \'ou• 
a.-cz 1olre rernn<he. une bel!-! re1anchc; pourquoi ne lolli 
atlrc>--•rions-MU• 113S nos rehcitalions? PcnJant la QU•rrc. 
d durant lr.' premiërt:S annt!t'S qui ~uhuc11l, n-00 .. \'Ott' 
a1on~ .:on:-itlcr<, sur la foi de la ll a1111~C.-0ur, le plus hauh• 
,•xprcssion juridique de 1otre pays, sinon comme un tral 
Il c, du moins comme un dangereux defaitisle, comme u11 
piètre politicien qui n'avait pab •U con1pn·ndre Ir !f"lll•I 
drame. SPlon l'expression d~ Cl,·mrnccau. 1ou• a>iei tr1l11 
le<> inl~rêt> d~ la France. Et, en cc tt'rnp,...lil, les i1Lh'rN• 
de la France se conlondaicnt an..: 1•·5 nùlre~; 11011• nou 
ci O)IODS le droit de 1ous maudir~. et de 1011~ m<pri•••r, 
;, lïll"tnr de tous le~ Françai~. "ais. rnaint~nant qu'apH5 
11~ petite 1 illt~giature à Saint-Si·ba>ll~n. les ;.1<-cttun. d11 

Lot 1·ou• ab'°h.:nt <(l]ennellem,·nt el \OU< ren,oient •Ï• 
~rr à la ChJmlire. l'•1uellc. qui .ait 1 1011• r•ll\trra peul· 
t'.:tre un iour au t;üO\eroemtnt. nou§ n·a,·ons pas à nou,. 
montnr plu!\ ro~·alb.t(>S que le Roi, l'l il o.-. no~ h'61~ 
qu'à 'ou• prè-<:nter OO!' !dic1tat1ons el nœ exc~'5. Peul· 
..ire 1·ous 1errons-nvus un jour •~eompai:ner un Pl't!ideM 
·I~ la R»rublique dan• un 'o!a~e à Bruvlle!, ..t d~tri
i.uer. Je 'olro main. rednenue augu,ie. d<'S croit •I Ju 
ruban<. Rien n·~t 1mpo-<ibl •. Jln' c<U•· comédie à sur
pri...,; qu0 6l la politique contemporaine. La &age!"''. po • 
ceu' qui y participent. et m~me rlut-Nre pour ceu• qc1 
la re~ .• rdenl. e>I de ·•;11oir oubt; •. r ... 

l.<- parti<; de l>(,~er du mini-t<re J .. rtnt.'rieur, '" 
!!•lû, tan<b que l.i Franct c. •lemanJa1l •i elk n'1llJ1t 
pas muurir : 1..-; diner~ du Clwpon f.n, r.~ pcotites ooctt 
.tan• I< s œhattl:' J•! nu1l qui '0"' hrenl Ili 3p1-roient re
prvchè6; 10,; complai-3ncts <Wif>tt"" pour .\lme~iJa tl 

le~ <:""' 1lu Bonntt Rouq•; •06 ~tikS m:u,.eu1ru de P"" 
hllr1<·11 i•)uant sur I~' ,t.;u, 1abl<au\, et 1.r~l & l1gmtr, tn 
"'' .1~ r1 .. rail<'. dan• le m1ni,1:.re J~ la Pal', <>U re-~1 
1IJ115 Le mini..; te~ 11..- 1a C:u~rre rn C3-S il~ \ irtoÎ1•·, t1,ul1' 
rc-s f.uhlr~". q1,;1i n\u-..:rul tl~ que Jt>41: fJJltlt. •1' f•n 
l• mr" nvnll:tl. mai~ qui P~r3ÎCt11 3550 l~g1lJ111t mtnl pour 
iles nurh .. ~. \ilot~ que tant .d1.:- b13\~S ~i'ns mou1aienl h•U"' 
l ' jom-. tout r•I• t·l hio·n oul·li• ! l,e n\,,.t 1n~mt po• 
11, rhi<IQÎr~: pui<qur. \"ùlli îOll.1 r•·h3hilit~. C~l tle 13 

li·11cn<I•'. . 
[1..i1l ~· paie. chsJ.Jl \lf1• J t~ftU'. llm. \out s1• 1•;ul'", 

dans la 1 ir du çommorront, ,J •• l'imh1>trid, J• l'.1rt11lt. 
olall6 la 1 w de \!. 1 out-l;_llond1• Il n'y a q•h' dans la 1 i•• 
puhliqu1• que ri.-11 ne -t~ p:tlc- ! l'hMUll\~ pc1htique ~"happr 
• lüult """'i'ou,abililt..•. L~ marin qui perd !1-0n O.i\ 1re p1'r 
acc1dtnl. l'o!li<i<r qui c:1p1tule. lùH.• aprl>e urlè dHtn!' 
h··rotqu~. I~ !!rll.ral ,-aine,;, pa..-..OI en cion~il de guertt: 
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k mm1•t•e. dont 1 ;; soltl>o::S peu,rnt dé hain<r la guerre 
ou la rt\olulton, rn est '!Yill.: pour Mm1St1ionner: 11 11' .. t 
m<me pa• di'con•tdërc. Il n'a 'JU'11 ùn nlltr pêcher à la 
!.~ne penJant ql><'lqw- t mp•; pounu qu'ai •ive et ne de
' 1enne pa~ compl~tc·mt-nl nteu1, 11 a de i;ra~ chance. 
d'i:lr. un jour ramen• au pou•oir pu l'automatisme des 
circon&t.anc;:;, 

Pendant la gutn<'. grdce à 'otre procès et 6 celu' de 
r.a11lau1, I• bon pubhe o pu cro !'f' un moment qu• 'on 
allait in>l1tuer J,.s s~ncl1011s puur les foul•.JI des hom~ 
politi<1ues. \'otre ·lerlton d \'>lt•• r..t1Jbilit111on m.-.nlrent 
•jUe ce pauvre public ~ leurrait une foi< d< pl11>. S'il M 
\rat, comme rela a elé jug~. q11t \OU• aiu trahi 1"5 1nt~ 
ri'I• d~ la Frnno r. cdte petit•• nlll-giaturc obligatoir~ lt 
Saint ~~ba,tirn '1.<1it un chJttmtnt bttn doux ! liai•. 
enfin. nou.,: n,. omn. s plus ;iu t ~ ou l'on pendait 111.1 
min1&tr<s gaffeurs; on "' di<ait: u \'oilà un pohtic1en 
fini: c''"' toujour:> ~ ! » u.~ f:l~deur~ du Lot "ennent 
de montrtr 'JU un pohllcitn n'Ht jamais fmi. quand il 
a su rendr. à ·~ Nt<.,UI'! c < ptt h •fn 1C"5 qui ont une 
tout• outre \Aleur quo le• id•o. En \éritt', n'~t-ce pas 
une 1~ li• le<;on d" morale poli1tqu•? 

Qu'on ne se fi ure pa,, d 11lle11n; que c,. r~gne di- l'irrt!
poo~1L1l1te poh11ciennt, d• • l'~pon~1<~ », <.oit un pht-
num~n• urlwiHm•nt lranç~1•, ( he1 nou•, i>n le prali· 
'I"" a•er enrot"f plus tk simplir1t.\, Qui Jon~ s't•t a\i~ 
de lkmand<!r compte à .1!\l. Oebrroi' ~ randt \'p• rr de 
telle bell<> r.pk'au •n d ~ r11ark<, mM~ 3\PC ul\I' lrg1 reté 
prod1gitu••. N dont no• Iman<"~ n'atnH'nl pas à s~ 
r• IHer? On a rnro•·• 'l. l"l•larron nou• repréS('11tcr è la 
l.l.'mmi-s1on des lllpnat on•. el .Il. \'ande \ n•re est tou
JOONI mm15tl'P. ~'a• n pl! I• op d'orgueil, llon•ieur \tain. 
•·ous n'~t•s pas l• •cul pnl:liden 1lont on oubli" IM faule~! 
lhi• •otrc C3'!' e•t tout ri. m'm• 1. plu- \'Oprit. .. 

/'ou •quoi PtU ' 

A des Eehevins 'JYlontois 
qai se défilent 

\'oua fait bien 1lu bruit, IJ·b~ \[ ''" UJ•. \>Il\? pelil 
ltw dt uue, comn:" •ous l'appelez a11ec.Lueu• ment, et 
qui e~t tout I·• 1untraire d'un hm, pui.q•1'tllc "" une 
rmincncc, foit l<>urher lrs lettem~ de jour!IOU\, Jls liot•ut 
ron<Lamm•nt. dt-pu~ un mois, Jans un coin J, 11-ur 
l~uille-: • Cris klmin le (ou •cabmale) n liant •· On 
"" dit: t< Qu"rsl-ce qu'il~ ont donc, à \Ion:<, sur cette 
buti.- qui e>t un pellt tr<iu 1 » 

A •Oir la ltéquence a-.c laqud e rt\ltut œ utr ... , on 
lirut par - dire que c't.\t trë., J!"J\ e. On cMe à la curto
Mtè. nn ht, on c.•"3ie d .. comprcnil1r, "n ne romp" ni! pas 
grand'rho-. parce qu'on i~norc le• rttroack•. 

On_ le r~péte: • Qu' l·Ct> qut 1 ur 3 pm? Pourquoi 
font-ils tout re pobn? :'Ir pOU\a1tnt-1ls pas -e knir tran
quill•.s 1 

U elll de lait que la politique l·>•~le •·t communal., n'a 
ras f!en~ralem••nt d~ ~tentk~cnt en d1ho1> <k• u \Ill<>. 
Il faut •U rnoino qu·~n !<'Lau .... u coup. de pied él a coup• 
de po!nl!, il .rout qu'on co~fre h-:' proW~on1•ks pour que 
IPS vo1•1n~ s rnt• ""«'nt. (; ••t d allieurs un• Je, rar;i•tc
rn.tiqutw1 Il<! la ltel~que, «.> cli>twn• 1•r que danch"> 
qiù •mp11500n nt les ''"'""' ., ctlc>. l[ 1s, qur diable, 
. 1!~1,•uri, \•otrc rri"" ob!.Me. volte cri-;· &'irnpoBc: on 
r1111ra P•r en parler~ II "e, a Wuhrrin~hem et ;, Bc-.er. n
w- Force f'Jt donc au journaliste. qui suLit l'a~
tualit~. d'Uudicr votrt c.b. !I tOl\ola~' 0101 s rapidrntent 
ceei : c'est que \OUs laites, là-bas, dr la cu1>ine lotale ~t 
m~~ 11c111alr. t "11! "'" au bon P~ux t mps. 1 .r:u 
~le<:tontl rous au1t k.u.\ ··n\oyu dan> la rnërue marmite, 
I~ troi• (Kltlu;, po11r ~ cuire enfcmLle ou ) collal>t>rer. 1 

Cc dvnl uue 'ille :i Le.oin, ù;l d'être bien 3Jminlstm 
tt, au fond, qu'importe que (•' ><>Ît r~r des 8'~"' hab1ll~s 
~n bleu, ou en ,.,,, t, ou • 11 rou~e ! [tu mnnicnt que 1.,. 
ru'-"' ...,,,\ ~Uoyêea, t~ beca Je goz :lluma, la b1 niai
.ante «•mcn:uMu1<11t gès~. lflS r1t<1J.ri.s ne iC pla1gmr.1 
ra~. 

113is •OUS autres, \l•~i.-;ir, ~ E,h vins. •Ous a•H ...._ 
1•ris un ancien sport: ,·nus rto\-e-rcu l.a marmi!· , !'oOUS un 
J'rl!texi.i ra ... onnaLl, ou non; •·ou! •ous tn nlln tn cla
quant 1 ... porle,, l

0

0U6 voulrz qu'on ret ommcncc toute loi 
l artie. a\Cc le d«ir. t\ld<mment, d'etirmnE·r '"' collv· 
i;ucs cl roncurr.-.ots. Eh LK'll ! tout «la r'I un peu 'ieut ; 
tout cela c.•t rlémnM n.:,t.7 o-0nc lrmqwlk!, D)Ct J.s 
amour1-propre• dècrnts. Dite.-vou• qu'on '°"' a en•·oi•-d 
r~ur lr.t\'81l1Pr à IM~ cho•es pr.:..1•es. 

\~u- nous occupon• ica '" moins 1 c.--siLJ.. J, pol1tiq11~ 
à l'3nc1r1111r motli, L'ancH'ntlP mode •w-t ruhrulC": tlll! P~t 

1lanl!Pr<'U~•" Il n'y a \taimrnt pas à foire le malin. main · 
t.nant. li ' a à r mettre lk l'ordre d "' l~ maison; 11 ,. 
n a ri-panr les trou~ du ~ de laonP, a en! "~r 1,, hou~ 
lai"é• par lus Boche•. il rt·ldir<" le toit, et ~i. \rairnrnt, 
1•armi 1,... lf'·n• dw ~~· de c«Uc hcS<>gne. concurremm••nt 
• vec d autres. 1) l on a qui ~e pla1~nt qu'on ail <''• plus 
\JIA! qu'<U\ uu ~o'un leur 3Ït InJl'(ho sur le pieJ. il9 rn • 
1 ikrai•·nt li1,•11 'i"" 1.eux ~ui les a\ato ut <hlltSis leur d1· 

11t: • 1 • ,3:u 1 hnc et l1•h"1-n"'U• J3 pan 1 • 
l'ourquo1 l'az 1 

Les Souverains de Roumanie 
et la Presse 

.\\3111 d< (ju• 1... q1 <. r dmand et la 
rtme l!Jne ont knu a dut qlJ('f1pi. rh<>se 6 la pr,,,..c. 
!.'lin de "'"' 1'on[1èrë> iapporte am•1 ,..,., « Md3ralions • 
qui! lui ln~ut 1 , >UU\tram• : 

Je pue profODdfmont. e.tluJt Je. 1-'«Ur1 ai mtd.1.1tu.x q w m•a 
'1l• rt!tena ..-a Btlgu-jud. ''" ne 1'01JblaN'llÎ JllmalA. • .Et le roi 
l<'trdin1'.r1tl, Înt~t\'t-1ur.nt : c \Joi nou plu,, d1L le monafquit. 
:\(in C<PUl dit-bord •J reconna:..ua.i;.œ à !'egard d~ "c..tre popu· 

t n, qua a ke s.1 L1Cll\~~ pour no La ~~•et moa, 
ao~u g~ ~d~rot1a Jo aou\ rnJr Je notre 'wte J.Jn:I votre bfolle 
npit~lt". • 

- ~Dl deu..x p.&)1 l1fl pourront c;a'y g11.gner, ~ re. 
- t.) 1, ttpllq L'I YIVl'Entnt • roi } od:.na.nd, ar UIOI d \l.1. 

J :tyl J :d\"Nl1. RI c rnp1 t>rtdrO t't. • a1.m r 
- L. \ ~ltt• de \ l)j .\l.sJ<"Al~ ne pt'Ut que n"Uftf'U 111 U"'-' 

,., tr• b Rqumarue d J.._ lù-l.u1u.e, •J Jutom~nota. 
- ( .. ft.t pour <t>la qo~ JlOl.lJ tommH \ertWI d IM DOW. tlY 

rfD1$t.i Jui• noLre. m in, 1 •u f'.n KMru pa.11.icuht<ritm l 
hrun-n"° 

- \ ou.t 1\\ a ctrlawemtnl 1euui ~'"' eu en Utlgiqu" •:J» 
oo COllffOf'ra Le meùle11t IO~T n r de votre T t 

\l~i;. l heur~ du d, ?art nrmJ .t • nol1" romr1•,1101: 
[111 lfllrnompue "• 1ht MlrC fOll!fo'I C. \U f,111, CP fut p 11 

l'ire heu"ui. : Jl1c11 sait ou ~ •trn1ent an-<tts kt' "" ' • 
:s a1ns1 en '"''M! de co11!1drnett. ~ais a• t<"llt Mnt1n 1 

' t11ll~r la petite ba1clle comrntn( -c . • D'nut~nt plll8 •111 
OOU! l'apprcnon• 1\ r"t" r'nr ~rr - r. dialo~ue fut 

r •1t1lli par un appareil .enrt'::istrtur ri imm1:J1atem nt 
. .:r~rh1~ :\ toutH 1 , cours d'~:urope, sans oubli -r Ir 

l 1•n~1J ~upn!m• tlr$ '•\ltl•. a \lr;S<"ou, où l'1·niotion lut 
int~n~fl • 

I.e ~ir. on a 1llumin~ ù l\hartoum tt :. llfri;-or-Zoom. 
?1? 

Cet 1 piscxle d un<' vi.1tc rornlc nous eu rnppelle un 
1trt qui ~e p3S.'1;1 i<i1> do la •i>1t,; que nos !>OU\era1m 

nt au no1 et fi l llrine dT<pai;nt, il y o deux an1. 
1.a !•l"<f'5'' ~I~ a•ait l'le in•ill'<! {1 "'" gnride f,;r .:u 

l'alais roJ"I de lfo1lt:tl, f~tc i11oubliablc p:ll' '"' rite5, Ira· 
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ditions d mi~e tu St'l·nc ~1HJ<hr()n14Uf..S, qui 1tonnq1t à 
te> ccremonics ce rhsrme pcll~ltont G"" dcga;:<nt lè> 
rü,('6 . .i.., l'an••rt aulo111nt, ('lus l ... llrs d~ 1e qu.!1<11 vont 
n.ounr .. 

Le:;.jo~rnah1tr~. op1.s le wne<:•l qui tcrrnrna la Iètl·, 
se rtllr21ent •·11 traH•'Sl:ll tou. let 1111011. qu'11l! a>aient 
tro,er-<s à l~r 1 nlrêf. afin de rtHHr quelqu , 1abh aux 
ln>j) h$t1H1ntnt 01otrçus. 1:1 romrne, 1•art. . . , n <k\i1 
;1oup"'. 11! bé.tient. d'admirali<>u d 1an1 ~11~ \:tla.;qu;z, 
111mrl"5 !a la mu•a11lr, ils tnicnd1rti.t un kui1 de p~ 
"omb•eu1 tl prfc.pat(s H J,,.; cris qui IC r• ,,.,nJaaent d~ 
s.llon en salon, • o .. rapl'rochnnt, romrne dl'S appel' de 
S('ntin•ll~ • 

c l.:> r.ei11< • ~ Roi • 
I.e tcn1p~ 1!f 'le r~lourn< r Cl ilf virent "nir &Ur eu~. 

~'."'l"c;s~ et .~·ut ,ionts, le l\•)i tl la lleme d·~:spagne, tan· 
"'" q1tt la smte s arr.'1 11 Il I~ d1•tancr rtglemr ntairr. 

• La lkine r·l nlùi, nous :noos nulu. dit le l\<>t en 
s~drc--anl à 1 un Jes memb1 fi du prtmirr groopi', nous 
1nforn~r !'<'nünntllN11ent il• la foçon dont H•UI anz éte 
r•ç.u à \!Jdrid, de V<•lrt' opinion "ir l'ethludc ~ la popu· 
lah<>n ... » 

Bref, loul ce qu~ poul dir~ 11'ai1110M~ li 11~ roi al un roi 
moderne dan' un di'<·or 11'11n nul"' t1i:r. 

Cr1>enJton1, la !\oinc J'l'la1l d1rig1>e w1s le s.!e>:>nJ groure 
cl, rad~u.<e d'1llrgantc, de lio111w srâro et d\lcr.uril, trn· 
1lait ln n1nin ;\ l'un 1),. nos conf1i•r1-ii, ..tiluui pnr rc ge<lr 
,·! par ln hcnuté• rc,pl1·111hMnntr ile la Sc111~c1 ai1H'. ~n ~Oil· 
rirr lui !•nait li"ll dr •ntnl; rll• at1e111hl qor Ir ron!r~H 
jl:'.I lj\t. C:tlui-t i ~'1~1t toulr llmt•orJ.anr.c de!._ pal ules hl&to
ri~ucs qu'il ullai t t'l11clhc; il t<111•sa 1111 ['<'lil roup pour 
a~urcr n rnix d - Ile 10 11·tri.111l pr11t.t·hc ile f.h.1nc·hH. 
11111, pfoèlranl dans rc l'ala~ d1• rhnrlrmai;n<', ~'i''<'r•ail: 
• C<>mm,, 11 bit t. .ni-i·ici ! On rn •1J•<•lllNn•t hi~n ln 
r.tl~ ! •, il p101100çn : 

« t".t 1•al. i<. Ma1lamr. c•t 1ur1·1 t.c ! • 
reuH·ln' 1ht-1I : " )l~d:unr. '" l'a!Jis ~l suprrl•• ! » 

011 : C ~ ra lais •"'1 Sllf•Pl'J .... , \(3,))mC • li' If t l~ml)i!l! ~ 
1 foènl' ne «•r.I t•A9 [l8f\e11ug :\ !'<' 111dlre d'nccorJ ~ur 
rc point; 11101 ln •tnt~ llM•l dan• un pu::fo do r<'• cmq 
U:OL!'. 1~ ,inr:e d. b llrtnc 11'. n dél int q11c plu• lo()urianl 
Eli• rfp.,nd11. 1 n ind1qu:int IN .alon! •urr 5<116, e•ec k! 
l:<"'le s: ntil d'une Pnri•icnn.• qui 1 n111 odm1rtr û M'! la
m;hci• Io nou,eau d,cot d"nm•uM mrnt que lt lap1«1c 
l 13 m<:>ir 11cnl ~ pr.Hr dans "10 h6tri : 

• \'~l·C" pa-s, ra b11 j<\11, h)Ul ça~ . • 
Xotre rt111!1~rt' n!fi1'<'h t un i'l6l~nt •I acqui~ç.a. 
• Oui, \ladnme "· or!• uln·l·•I d'un<> '"" •onore. 
11 ~ut un •il net• r~•~7 lonir. un dP us ~1!• nctt oü lt• 

~'n• t1il nt rle ., rrg3rJ1r pDl't'<' •1u'1ls ont peur dt> hl"'. 
dar• le.; -eux du 1oi~in. un • nhn1tnl qui correspond tu 
1 .. ur ... l'ourtnnl, o.n entomlat un nrc Houlfé. ,1 .. rr1èro 1 
,,.,. 1111 rod1r1.,.: ''•~cun •11 l1t olor!! 1111r Il m<rhr. fi l 
ollumêc. 1;u'11 follo11 l'ai r~rh ,r d'urgcnec <!<- ln l.om• 
• hal'!l~e ile if.1' h1l.1r.ml•, r•rlo~1I• c n••ll• m nt on1i ~ 
l()(t1IJire•. 

Ne nous frappons p ... .; 

t •l elll~ 1ina1t• : 1• rt ulUI do.. tlkclions, tn 
Frnnu. a produit. cht'1. nolJo'., une sens:.tion aussi pr•,. 
!on~ que s'il <'agi•-~il d'un <"!nen..:nt 11at1onal. (Juot 
qu'en di<eul parfoi~ qudquc; profond; politiques il<! Thiel! 
ou de Sotkgh~m. notre ~ilualion inttrnalional» est tdl1~ 
ment lii>e à e<>lle de la FranrP qu• cela~· compren•I. ~hi•, 
tout 1k• même. il hl n<,;ez surpr<!nant ,1., •oir, :i Bruxelle~. 
J1;; ~•os ~ui rrenn1•n1 une mine loni;u• 1l'un aull<' plLl"te 
que \l. Poinc~r~ •l le Blor nntional '""""'"' un• defoilc. 
tandi• que d';i11t1'.'S esultrnl tomme •'il s'o~is.•:Ùl d'un 
>Ur.ri"' l""'sonncl pour 1"1. dr llrouck•'I" l'I 1.oui~ l'il-ranl, 
11ro1•a~ar1•li>lr du blor d~ gaurlu'. 

:'Ir nouA frappons pas. l,a l'ranoe n'<•l p•S fid111''; lt 
problème de., rèparntions n 'c.;t pns ri!'l<>lu « b la IJOt. he • 
~arr.- q11e Poincaré e,t hallu Au rr,tr, il laudrait bien 
qu'on ~e di,..!, .n Bdl.'iquoe, que no• syrn1>:1tl11<'S ln111ça~<; 
seront d'autant plus •olid~ que nol.lt! nous mêleront moi.n• 
d~' klfoir~ intérieures de nos •01sinis tt que nous nou' 
attach»ron~ moins aux homme~ et au• parti~. 

l>roitt, ~auche; gauche, droite : r• sont 1111 06<;illal.io11• 
du ['('ndule p<>lihque. l.'ne i·quipe remplare l'autre cl ri•·n 
n'"t chanl:<'. ou si peu de r)l(o6('. Ct• radicaux •oci1li•tt• 
qui lonneron1 maintenant le 11roupt le plus compact d• 
la Chambre. ~ ~<>ni ~parl' de }(. Pomure q<JO> par do• 
nu:mc.<'$ rt.. li~ rancurn""" rl~ ::er.s qui n'ont pa~ t'\flft( 

1<' (10U\·01r. 
11• kl'Onl prob:tblemet•l h mlme pvhllque. l . ...s Oochts 

qui, dil-<>n. •·ni illumin~. en ~ronl pour l•ur c~ joie. 
1 nr ni llrinnil, ni !ltrrioC. ,; c't?Sl l'un de t•'S deux gronds 
homme~ qua ~ucc+·i<- â P~inroré. ,,,. pourront ,.. n<>ncrr 
aux r.!par.Hion<. Ce ..-ra la p<>litiquc poincnri•le un• 
PmnC'.arë . 

c CR ï.RU\UR •, \pêrllif 
~, -"f,.t'°" ,, Hl' /n ClJf'i 

Soieries. Baisse de 30 à 40 p. c. 

\ L.\ \IAl~U\ DE L\ Sùll:. 1 "'' d, l 1 Vadtleint, 13. 
r: 1 """·Le m•ill•ur mar<h• en •oieries d~ toul Br111tlk1. 

1.a Rl·inc fil au l\(\i, ,1,·c\' "Oh t·\t•11uu1. un gt•t~ qui. 
"n:5 .tout,·\ con ... tHuait, , ntre 1111\, W ct~nal dP th:t~c" 
rar. en troi • rujambk •. il ln! pr~~ d'elle. p11rl.111l A l"' 
,,,.~ \'t1l11h1hk Mntrnl 1l•"S molh"• t-olu.rnt • tt1\1'Nion rJ 
pul~ rom me 1100 r•as"" d'eFc11mt. 11ui h11 1• 111111 "" 1 cta· 
i1hr. tn flllt'l'}UC! tn"ttetnl1, h1 ;eu un 1n~tnot r•tmrrumi~ 
J'un~ conHlll\~hvn \ n·e: tl tlUlllH l'. 

li n'est p;' toujou1~ a•·~ d.• rnusi:r 3'•c a lt~ pbnJ~ 
ile la ltrrc " : on m:nque ·l'linl111uJ~ - cl <-tlu1 d· n<>5 
confrère qui 0 ~:ni;, d<\ 31.1 le 1\01 ri 13 n•ine df l\ollS113· 
1.i ... de 'IOI• i.nels tl '"'""' tr11i6111tt, e<t un 1irux routier 
dt pre"" qJi 'ail biM qu'il \allt m" ux dire du cho!'CS 
inulilM 01 il>rf Jd bNiE .. 

Oui mais ... 

l..t c \farly qui r•I 1•lu ! fi \loin' ~'e<t-re pas lt 
triomphe d<· l'anllmilil.lri•n1t', <lu par1litn1r., Ju dHni· 
llsme ~ Il n'i· n r.Ju$. mnintenanl. qu'il m .. ttre Cl•'ln•n 
ctau, le Père la \ ictoire. tn accusation. 

:\'e:ugtrons rien. ce .. t-kction~ signifient, r.v1d.:m 
rMnl, que la France ne """t pas des a1M1lures gucmtres 
l'oinc:trë a •'\I le tort de croire que le ~uccc,, d'eilleur 
~ont~e. qu'il a remporté dan; la 1\uhr. fera.il oul.ol1•r 1 
double dênme. ln <ie chère et li!S inoubliable! tinMll 
ment' que subit le contribuabl• lrançau, tout commt 1 
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onlribuablt belge. Mai;. que du jour au lend~main, lt 
Roch• s'a>tS<' d• rcd("\tn1r .u rog.1111 •l ""'"J~ant, de tell•· 
Lç1J11 qu·on rie pu15."" pa~ s\ tron1p.~ "'' · 1 .... \ "Ttl l•>US 

ce; 1nllm1h1ni,1es pr~.l- à "'1'"' ndre ,, r 1 

'uil. llJI> ne 'ra-t-11 pJ• llnp t,nl ! MU'"" MOU> 

•lt 1.a le<;on Je 1!11S. r.·e~t 1•arc• qu'tll cru l 1 France 
tn proie 1 l'an11m1li1.>ri•me quo r \Dun ~ne a attaqué. 

E"id1•mmen1, ,.·<..,l IJ le pninl rum. ll•i• le nouwau 
~ûU\trnem~nl, qu 1 quïl •oit, et rn dlJ>il dt1 Marti •I 
d~ ~!Jh-y. ne pr.n•lr~ JJma1s la re poris;iL11ilo• J,• de;ar· 
mer. \u "'""If'. ce 1wU\1·.1u gou\t.•r11t IOt-"nt $t'r3. n•' .. ·p.;;. .. ;:afrp. 

m•nl un ~ou1ernern nl de <OJhlJon, cor le bloc de< c:a 
rh~ qui lrl •mphc n'< •l p • plu< homog•ne que le bloc 
natmn:tl 'tta'd .1 r"'n\ r.:;.1•, 

Lea savons de toilette 

fa.bri1 tH 11: p '1. B••rtin !.. Cie, de Par '• 
sont les plus exquis 

Si \'Ous l prouv« une i.J fl'tc q lt >Dq..1e .i \-
procurer 001 prt.1du1t.s t.:m.:j; ' Ln; io1.1rku ir;eur, ndr 
•tl.\C..16 à notre lJ~J>Ot C1·n~r.il, 1~·15 17, rue Oc Pra.. 
~·ro " B. xclles Telépb 1;~,ro 

Vou at ' (.:ti n 1mrutd.atem1·ot. 

Et nunc erudimini 

Lt~ vU\~rtJcnultl fl~inn1 1lu ntor nah•mal a. ltru un 

pile. Un le rcg<tlle ou non. Il ''""'' e 111111 ne l"••l p 
n.fee. \ilfl point q 1 o· 1 .. ,11,• allM c r11lamn· r vu ap 
11rouH·r :rt:! doctrant'ti: mnrq il n"t...,l ni 'h.1ir ni pu~'"o:1. 
fâchant d< 1-araltr,- ' qu 11 11°• tait pa •• • .cu ... ant d'<'ti 
ce qu 11 e:.t, a\ant cr« 3U I' Lit" d~ Eu111us 1nco111m•n<11-
tabr~ t moins 1•.ir 11 ~ uupt1t:; HOU\t"JU\ el :iulri~~ llll"r'.1Hl'! 

ri>cal•'ti que par (,. innombrabl ... 1 111arcl1 qu 11 1rnpo 
a tvus, 11 a te un gou,crnrme1 t d cml r:ten,,.nt; ri a ' 
L~~ k:"I c1ki\tn<. Ur. I"~ rllop_n .. , ··n F1.11u·p rlJtflffi/\ eu 
11dgiqu». o:ernLI ot b1 n ne p

0

a• aimer ~ ?IN' rm~1,1,. 
Puisst rtt tl• mpl. !>i>l'\Îr A q1~ 11•Je• gro inahns d't 
~)'S voisitr d<' la 1'1111c 

Dana le monde entier 

paa une vo;ture comme Paige 

Pvur rau~ dt• la \Oilut'C' 

,,iec 1, rno11111urn ok cou!ort. 
Il !Jut ~· r une \01lu1<-
G.1rJ11lh ...... u:t wupJ.· ....... ~ d ~1111111· 

.& ""''', ""~ P 111.r 

La vague de g a uche 

Lt li d'. "JI. ' 1a Je d ::.11J1 •·r. f.lle li runi 
ffit'Ot:•• par 1h•f1·r1rr ur 1 \nitld··• 1 , ... : ~lit rli·(•·rlf• ... ur J.1 

fran1 t'. IJn l 1 \(1J1q1u• p:l.r Io 1ll'·s E·orlt' Je r • .1t-..a11s d flr 
c<>ustanres; ell a. peut-• trr. plu< de prùÎ011<I ur 11u'o11 
ne tao1t. l.1.:s cla..~'" du JL:'f.1flh ... (poli tic.. ;4 ri,, fï11Jnf1r1 s. 
indu.-r.trklS el f?rand&S tKIUfR't.. uÎ .. ' Or tJÎrÎ~i"Ul f')U!lli flt~O 1Ji1 

tout. Depuis la gu~re, eu.., ont monw "'"' r n1a1 •1u:it.I~ 
IWpUÎ,~nte Ù rt'SOIH1re lf''."i fll ob!l•m1·' JtrUll• 11-S.'~ lllJÎ l~·UI 
ont N~ p~ • Pour n:mf,far 1 la cri"'1 finan ie1e, rti. .. 
...... trv.."e qu'une ch~-•: ourni nk·r m1lrlinu11<nl 1,-s 
1mpCtl• el J, h·ll,• 11wn11·r, r111e li' pcllt., en 1-0nt plu' 
nuelkrn.·nt at1ti111s •jtlr 1"'5 ;:r.:;- l• .11ln:"< roe f cnr<"nl pas 
DlÎ1~Ul. ditN \OU ... C-t'l possiblf". hJSOO!lli mê.fll(' 1~11(" r· 1 
prob.lok, mais le populo n• •vit pas si f.1111. Il ro'••st 1111• 
coo.tent et il le mo111re. en •olanl pour li"< t>ppo>.llll 

quels qu'ils soi1•nt. qu'ils s'appellent Uahy ou Marty. 
(;\•,! tri" joli d'au~menkr hiujoors I•' impôts t l de laia
~r monter 1·· pri• Je la \Îc. pour 11e I'""' unbêtu les 
irulu ... tr-i. lc. \l,1i• 11 ' a un m"rnrnl uu le <11111.ral SOfi,11 
de\ient une mall\ai•·• alf,1ire. Quand h• peuple s'en aptr
ço1l. 11 <a--- tout. t 'e,t ce qui s't·l pa-'• tm RuSl-ie. \ œ 
titre les 'IL--.;li1_1tJ rranÇ31!t""' sont p~Ul ;.1'°' Ullt prtic:Jeu~e 
indication pour tous le< gouvcrn•rn•nt• l>ourgeois. 

Lt> Et~l·I ·-.:n n1s d• •l<!:u>lilhvn • '\:\OE\I .\ \ •, tn 
fl.t·lgique. "ont frl•11u .. ntP..: J•Jr tnut Tm ronna1s~ur e-n \1 08 
d. l'o>rl.o 

Le candidat découragé 

) ~ a ' ... 1) JJl 1 n ..., .. t f'!IS rfi'lc.,. oh:. <tlt"' 
foi~. en h 11nrr. Uu rn: 1lira P•'s qu'il a dt! r~·1:rl'lt 1··: on 
p•ul même Jire 1p1e "'" oh"<'nce n'• J' «li' ro•marquéf . 
JI ~1ait 1•01arl3nt eu un rrrlJin sucer· aux rl'<tion' de 
1!11'1. n .. , 111illier8 ol'i-11·1 lo'ur, ,l\,llflll mis leur ronrianre 
5111 s.1 tèlt'. Il••- \01la. 11o1wnlu lui-m~m• la t•·lo'. depu1<. 
Il •a1>p,.l11l L: ndru. \ous \Ou• SOU\Clk2. pcut-.'hc. J.• 
rN tu,mtw•. qui n\011, 11.111'!\ ~n lt'mp~. une rr-rtJine nolo· 
rwtc. L:indr11. ou ... on t'tp1Ï\3)('t1t. • ptut-~lrt m3nqu ... 
c<lle lui-. • ut d t1<on>. •.,l 1and on cuul•mpl~ lo>S homm"i 
J•olittqur .. de tlrr11fl\ J .. ~a1Jt hP 1·t 1lu 1111hN1. on ilime p;u -
loi• J',.oir un l.a11Jru ""r' la n>Jin po,ir lw dire que lui. 
au moin<, 11 n't,l I'"' l'IOl...'.tanl, •urtout quand 11 ~sl tn 
puson d• 11u1 .. ')1.M'lr'fUe"- anr11 ......... 

Arr.'< l· r , " i>' ul-èlre l!Jrti •1ui a rtmelac~ l,andru. 

Studebaker Six 

1. St,., ~~r 1 •' Mn n' pa.; appliqué J. s !rti,_ 
~m roue~ J\Jnt. f'•H"Lc 1p1e l't:'tl1 l'UC.'.'IJHte f1rnu.·. qui 1 
\rr11l11 (jl\.flt)U a11lonioliih- tn l!I~:>. a ' timè qu•• le, 1li!
p9•111I- qu 1 Ile a "''3)• s ne pr , 111. ~nt pas un degrc dt 
~·· .. uutc ~11(fi-..a11I. 

\qrnrr 1;,•11lralr 1:!:! '"' ,J, Ttn & 1eli, 8rvulla. 

feue la Chambre française 

.. ~· , ~ 1 .n 1J. n lh: - en lam:3~t' 
i'l~<'lural. "" Jmul qu'il n \On11 - l.1 ( l1Jrnbr1' du llln<: 
uot11111al. l.1 t:h.11 lu'• lil• u-hor11011. Un a1a11 lonJi· ~ur 
• lk- 1 ~ plus ~r ml< c-pou-, <t le lait < ·l ')U'rlle l·tat l 
j·I anc tl palr1uti-.11u.•. J-..• h<·nru .. 1nli'ntion ... , "' m~me J~ 
talo·ul< (ellt• oompt 111 l• auo oup 1i'hon1111• ,), \3leur. ••lie 
~-~ruh ce!) .t po11rtanl. on pu lui r.proch. r. ~'cc 
o ..... f'l Je r.11 ... on. ù·· 1t•n111r 1il·n l.ut, dt• n·.1,oir rt .... olu 311-
cun problt-mt• f't t1',1\1•Jr donnê 11• 'rc t.11 IP tl,. l'in1pu•, • 

n c N &!-..• l'in oh t\!nr • s-f'5 cldt'1 "'4 ur~ CUl-mfmt;,:'.'I ~f 
out nti!nl, l'll !! .. 111 rai. 41 npon1lrc; tt l rW' aulrr 1 hon•bre 

1,.Ul di! 1111 ~: t·f'JI• 1 11011~ n 111 moin .. \,'\lu I"' m3inhtn 
k l'nrtll'('. • 

\ quoi 1) n~ a knu utl · irupm~'-.uu t "! l1rcci*m<:n t 
;111\ \ t'I h1.;; tptt'.' l'on rullJIJl('fl('{\ par 3llfll11H'T' J l'(·lt•_• '1'"• 

.~ rnbl~. l 111 f'a1Jrnira r li ~ <jU
0 Il d.llt (0 1113jvCit~ COOl• 

JIO" c 11 lromrcu' nou,r._tu\ fini"! le \lf'll\ p1·r..-:unod r1ad(a 

m1·11IJitf•. J, .. COI nHUfH15-. i.~ po111 t .... tJu lt'~illl•'. ft•U\ q1Jf 

n'a,.i1 nt p c prt\lt lJ !!U rc(': l._1 p~rol<' .. 1;)1l a\J'l rom· 
ball nl-. 1 13 i;e11er·ut1<m 11,• la \ 11 l<>ire ! El. dt !Jît, eu 
homrm .. nm1\1':tU\ :J\ au·11l t ... 1ul~ ~nr((~ tko qu.iliU:<. m.31'1 
11< 111an•1ua1tnl d 'Pfritnc~. d". ~perience parlt'n • ntJirr. 

IN Jl'\'UJ•1<'1' onl, tn ce tn•Hnt11r, ljl•aurcmp dt.• ~nt>J, tôn
lrf 11• rl-!!'•rr\t• J•.111 uwnlJÎ1~. fi ,1 un" m;1u,ai~· prê .. 11(': 

m s. t~nt rp1'il ""'fI , ri (Judra t.i n, pour en !air' 
1'· 1')1k" lho~. oh ... nf'r INE re,:1.-s du Jt!U. Ur. t lll"~ '5011t 

1li.•lile111cnt cumpl111u•'<". 1 Il" Jtrnand«nl toute un<' ètuJe. 
(,... liommts MU\ :tux J, la lh3mbre t.1.u-h<>nron co111-
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m•n~11•nt sculrmtnl :, ') ronnaltrt quan•I on le~ a mis 
4 la porw. Et la pr~u1c rsl faite que rien ne remplace 
r•lte ••p•ri.-nrr. On a 1u ,,.., « manuPIS • ilt1~nir ile fo11 
bol>!! p . .rltmcnktr 'l! • .\ •Ire Hubin, qui ddiuta dans la •·i• 
comme rarricr, cl qui lut •l'abord le plu- 1nal emoou(M 
Ms ~ocioh~fc,, a lini par ncqu~rir 1111c tn'' li·~itimc auto
rilt, mai• il lui a fallu du f1•mps. \l•'mc i1,., homlll<'9 de 
qrand talrnt. m~ine J.-. a1•<ats illn•trcs, comm•·D<".nl 
tonjonra par Nr. intimid1'• d •IM"mraro''!! r••ndJflt lrur 
prcmi,.rc ann(!~ di• Parlc111N1t. Il y 1·11 a1ait 1 ... aucoup. 1lans 
la dilunf1• Chamlore lrauçai-e, d~ <r• "'•1t1111es de tai.-nt. 
'}Ili, f)(' ~~niant r3~ ffJll1 ltUr nt1Ji1 li, rit tfonnafPnf rÎ1·n 
C'•~t pourquoi 11, n'ont Ml ni or1: tni~r leur lra1.11I, m 

mHhode!, 6 la manit~ de l'cx-prt-.:.~ ~t du oo~il. Il 
c .. l l<•mhé plu~ tnrurc J r~u::-e J" s.:s •111ahl~. f.Ï \'OU-S vou
l•z: d~ ••s '"' ''""· 'I''•! de s•.,. dPlaut•. $3 rniilrur de iu· 
rtM•. qut a rt'ndu r rfoi< inutil<'rn· nt 1:1ll1dlP,a ~ rap
f><>tls a1 o>e k-s ~"' tnr!W'f1l.i alhh;, i: l'a app<>rtole dans 
.. nn .c?Ot1\r11u•1nt·n1 int1\rit·ur. j\ la ChamLre. il ~tait r?S· 

JM•CIC. mnas 1v-u aim~; 1iano;; !'on 111ini~tèrt\ nù il ~t.nil 
t·nlouré ~ sou .. -0rd1TS qm t·\o~trait11t Nttorc N:I nlilf\Î~n, 
11 n°e"1it J'M aimé d•1 ton!. f't celle ra1.Jeur de juri<te s'•I· 
IÎ.lÎI ..1 11•·'."o ~crupuh.• i con~l1lullonrli 1~ ri p;i1 J~ mrnl,1Îrr11, 
11ui -.ont l'lli:SUrt fll('lll .1 e't•O hnnft{'lff. lll~Îlî: qui rmtl qu'il 8 
l.1;... ... • ~f'! parlJ ... itllS su .... mot 11"onlrr, ~:l:r: .... Hrtttioo. ni· 
"'hant au ju,te 11 oon untnt ilion t!a1t à gauthe ou à 

La vie est chère, le franc est bas, que voulez-vous, mes amis, nous sommes des 
victtmes de la guerre . .. 

un~·«~ 1 1r , 1 ... nt~. Et tfs ".·en 10111, nt l.11.1;,a11l <jllC le 
-0m·c' 1r d un randc tJcCt(ll1on .... 

M. Poincaré 

t.' t1"d10 ,.. '"' u~ d .. fatt.? [lt"<OUncllc ro ·r \l. Pv1n
raré. l'o dc.:-i~1\Pu Jl! ~.1 1.ohh1pH' t ikneun .... f'•''~t~"•~ 
i:i -•ns dallb une urL~me mesure. Un IO)aJt b1•11 lt> 
rha~ et ~'- rbniiers d,, cet~ politique. Oo n'rn \O)l•t 
pas ,,., r.''-ultal,, et t:e SOlll !«'UfCm<nt l~ 000< o~n 0· 
t••Ur' d~ lh(lill'(!I!. t•lr311).?1'h"S. (('U\ •1111 ~\i'lll Cl ~· ~+Or 
\l~D<K'nt (•'t·eau\ 1"3rc.l qui ~e rrndai<nt rompte qut 
°"Il< f"•li!Jqu• f"11t la •"\lie ("l"lhle <am lu,,.,•l<' 1 "· 
œment. . . 

!lais la ..-aie C'.31W' da désa~tre po1near1>le tt!I dut .,a 

1lro1te. On !Jtl le 1 ule que ~'J l'rekts rnt loujour• jou~ cu 
~rnnce d.;n- les HC('tion·: celt" lois, les rr fo~ l<lllt nt1-
l• s sa1:S 1nslrut1tons, d. 1lans bien <l<'S cao, ils ont "<>IJ

l••rtu, plu"' ou mnin, ~11urno1 .. C'menl, lf'I Lloc ~"3 gau('ht"S. 
lout cela •a111lra ~ li. Poincu~ ~ ·~mp.itlues de «'U• 
qui .;roi ni ncore au parlr=otan•!llt'. :llau on "'' dc
man•le J'IS•ft1'a quel point, tn dt$ k'mps au.s.o1 troublés qu< 
Ir·, nôlrl'•, .,. , ,rrupuks ..ont comJ1al1hl.·s •l<C la qu31itt 
d'homme dTtA!, • l l'on ~ dttn3ndo- au&5i com111ent e<rn· 
et' r 1.1 raideur que le 'amcu d hi•r monlra1t JaD1! les 
li ~1Xiatoun5 ~l c3 limu)il d \JO! ,_. rltputès et I~ jour 
nait-le. ile gaud1 • 

En o;omme, il d '"" ' : eo!llmati pt, malzr.é. toal, 
, Lorn1n de Pan Dan• """ fanlt'tn roman p<>hDque : 

Lu Oérannti, llarr"e ~ le p<>nnit an ~·ne OQloli-
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ckn de :-0.a.nq, en qui oc cc.nr1hail, t11 un êtran~ &llUll· 
~ame. la .;oupk1>se pl!rlemcuhttrc, J'àprele lorrrurw, . Ill 
5ubt:lol hasoch1<ntff!, tout œ •l '11 faut pour !~ré 
une ~lie carrièr~ •01:- la Tro:·1~me fiipubliq~. Et, 
en ellet, Io Surcl· f,dort .Je Barres !att une ~elle 
carntlrr. \lais llarrés montre •111'11 lui rnanq...:ni t0111our! 
q .-;!que chose : colle flamlD(', celle g nèro•llè, œlle ar
.i~ur d'1mal(ln~t1on, cc r1•n de chimcr<· qui font 1~ 'rais 
irrands homm~. C'ul [>"Ul·êlr<' ce qui a manqué è Poin
raré, q\11, par pl d'un trair, fait son~r ~ r-e <:urel· 
l.d rt. 

Fn P.d~oqu , un k• r~!!r•ll". On nt ronn.1i1>ai1 ~· d~-
1 uls •1ue ~rie .a1:11ts on-JH Il .::tau l'rncamalion •le la 
hanœ. de la (tt!IM!té Iran aise: s.-s pporl.s a1...c notre 
,omcrnemenl u'onl Jamai, ~t~ exhrn1<mrn1 chaleur• 11x. 
mais il· ont loorjour~ tlé fort coi re<·ts. li n'a j~ma~ bous
culé nœ ~·! ho mes A la mani ~ de Cl m ncœu. Et 
pui•, 11011$ 11~ pouroll6 ouLlrrr que, d pur~ le mpo ou ri 
, onsac•à1I ., no• rcnvams uno lucide conféreno;>, il s'e5l 
lo~jours inlere5sé à la Bel~ique, el ne l'a r·a! mal com
f rt' 

PIL-~E\ l!OlSEL. 
Rzere de !use, 

En lùl< el f'n bouteille• 
Hl~phnne : Dru,dlr1 i86.06 

La mirifique hiatoire du change 

F.., •lR> .i mp ndre rq11< k Crane belge 
la,,.se ·toujours d •tancu pnr le lrnnc français. Lr 
i?<>1nerncmtnl françai, a rel~é son franc quand il a 
">ulu r t par un proctdé q11e l'on connait. Pourqu ., 
n tmploion;-n11us pas re procéde? La ')mpatbze n111,._ 
11came el l'(lm1lié fr, nç:u•e sont 1:1. On nous a an-
110ncë, un beau jour, qu'on ' !Ji•ail apf"I; puis, on 110W1 

JH que li. Theuni< t11i1 mal&Je el on n'a rien fait. On 
11 co1L<lilué des li::u~~ pour la dèfrnse du franc el prnnoncë 
•l•s ·li~cours ou llarchë de l~ 11.irlc-leine. Il s..r.1it roui au•si 

·1care Je crltr. d. ns ch~quc commune. un orph~n 
pour la défense du franc. Cc que l'on coru;latc, c'e,1 que 
I• Ban~ue ~alzonalc - ri le ;.:•,u\~rnemenl, malgrë YE 

•arot. - ne !ont ritn pour IJ rHalvri•ation du !ntnc. 
' que l'on nit, e·~1 J'c!poU\nnlo ''" 9urlq~ gros finan. 
ro?TS 011 de quelque< group. s lrnanc1trs, q11an1I il• <>nt 

•u qn• le fr,nç 5' rl'l<>.rit. \ l"ur e1i~, tout l'IJll prrrln. 
• Tout '" ""us rroior• que c't•! rut. L'rnt~rfl de et• 
m~<M"Urs ~t rtsprctaL!e: ma., 11 ne ~ confond pas awc 
'intér~I de tous l's rilo\en<. 1,. franc l1<•lee R\'ili, c'•><I la 
. 1e ch11e. la 'ie !r& clofre. l"rH une laron de pi-t!c\cr 
· Jr no~s. I~ sim!'le, C(ln,onun leurs, d~ fonnrdabJ.,. im
·~Ls. \o\16 co1111a1ons qu< Je g .. u1-.:rnrmcn1 el tn Banque 
·e d~~inlfres."<'nl du lrune pour des intérèt> !innocieri;, 
r~'l!pttW>~s ~l·Ure, ma·- mrin; 'I' e ceut de tom le' 
"'1toven1. 

\pr~s oda, si \OU< voutez faite le j•u des sodalisl'!S, ri 
~·y n, ~lt!lsieurs, qu'• rontinu•r el quand vous oou:; p3r· 
lrz d'assainir les fio1.1, t<, no ~ comrnrnt<>n5 un pru ~ 
omprrr .. ire r que 1·ous '011lrr rlire .. 

RE'>T\LR \'.'\TL\ P.Ul., Si. rue de ITcuyer 
Sr.n gr ,n,/ confort Sa [111,. t ui;:iw· 

,. p• ,.z I• •1 ra 1mnaMt 1 

J,\ 'J \RJ..:.t:, plal~ ,..11iale.(.';11berin1• 
Grnrc Pruni r. Parie 

Médiateur&? Non. lntermédiairea? Oui! 

\>ra!:;'· a Par• \O\J,..," l.<>l!dl'e'. JOI. Tbeun.· et Bi
man; •ont-lis r.a• < r '1 ur ll!mJ·S wr lea roulrs, se dc
manrlc-l-on '/ E•l·l'C q~ 1ious olloœ rrrommtnrer k 
~lit jeu qut nous a !I hitn reu ,; du temps. de Jaspar 
et c-•a,er ck jo.xr le rùlc d'arinlr.;t el de moo1a1eu~. au 
grand ri"jue de pcrdrc louL cc qui nous reste ue crédit 
ouprh d• l'Ani;lel•rre au.,.;i bien qu'auprts O.:. la. Franœ '! 

- ~on, mil~ foi• non! rrpondcnl .\01. Theums el Hi -
111an<. .'fous ne rhefrhons pM ~" tout à jouer le rôle d'or
l11trt.'S: noll6 ne 9'lm111 • 1111ltm1•11l ,J,-s mMialeuN, mai• 
OOUS f:<lJmOa< qu'il t•f3 ! d n " de tonlznu.er â H re• 
garder comme des chier s de foituct. :-0011• a\o~ •oulu 
amor'-''r unt" conrrrs.a.tion t?ên1 l'alj1 • 

On r"pondra que œ 10le ·l'ml• rm•dÎ3Ïre r. ss•mble 
beaucoup à reh11 de mtd1at "Ill', S, t. mais dans les cr· 
cnu•tanccs pre>enle•, c.• r,\J a •·li- in.·onl -.rablern•nl utik 
l on le reconnait au•si bien a l'ari• qu'a 1.cnd,..,, Il !Jl-

1 1 rompre la glace. C'eot A quot ont s;,"j k5 ' Ir IJ, n• 
!ranro-b. I~.., de Puis cl les cnlrehr·n~ anglo-1• IR•'s dr 
Londre•. Il se conrorme, d'aill<'Ul"J, qu'au-'•Î bien à Lnn 
Jrcs qu'\ Pari~. · n •'en "'' tenu ""~ genlrali!I· C ·1 11 
p!U'S commode el ,•'Mail plus rru11, nt. 

\u zeHe. m3intenaot que \(. Poincari• d:,parall de la 
s ne, tout tsl ,, re<"ommencer. C• probMmc des r~para 
lions c'~t I• rorh. r de c;, r h•. 

L\ P.i~~f.S l'rt ~ER 
HOTEL CO' Tl• \Til - I.e • •1 lntr 

SANDEMAN ne vend que les meilleurs crut 

Inquisitions fiscales 

1, m n I • j finao , pprclè :\ f JrC QU• lqucs in· 
cur~ion~ 1n1fiscrd1 :1 dans I ·~ cal.unel; drs nolt..tutc, a\•Joo 
cals, hui-<irr.< tt médeciM: une circulaire rruni•knelle. 
prise en tttcu!Î(>Q ~ arh 1 :. l U de la 101 du !!' (,;. 
\rÎer !\l2i, en a np(>Orté la llOUltlfr, .\U\ t rrn•'< <f<l Ct'tlO 

circulaire, le• métl~cins doi1enl ddiH~r un reçu, 1131è <l 
sii;nl. d• leurs honoraires. n'(U e\trait d'un carnet à 
50UCh<"' d un mô<I le• Mtcnni11r. rott et 1 ~phé l'ar '" 
ronlrlllcur dtS conlribution-. lJ tmu• du iam< 1 ~ •r;u. 
rire, est obl1~aloire à par tir Ju I" juin. 

I.e journal il trnrr par lrs mcd• m• comporte « fr 110111 

"'' rlfrnt1 ou les 11 férrnrrr pumrllnnt dr ln irl,nli{i'r; 
le monl3nt <f<.., <l)rmnes lourHe< d•1 chcI de 1is:lœ a d 
mi 1k < osulta1101 s chez I~ midttrn. op ralloM, noies 
[' riodi11uc-. de. '" 

1 r S"Cn:'I profr•,1onnel dei ient, d,., lors, un meuble ~ 
r :~,r au gf"Ulier: un homme que l'on soup<;onM, dan• 
•on entoura!l'c. d'<·tre 1ic111ne d'une malad10 •1u'il a inle
ri'I il cach<'r ou 1111'11nc l~g1l11ne puoleur lui c11mm•ncle dr 
di• 1mu~ r, •erra d orn1a ron <ecrrl lrvn\ Il l'a•ln11nis
tra1100 d<'IS hnanctt. 

:-Oous n\·n fai5011• pornt r<p10..h• au mini~lr<' de• 
!Ïnances, qui intcrpréle une loi: mais nous <1![n1lon, à 
la l#gi-lature - si t nt e<I qu'elle .'int.!tt!>e enc<>re • re 
que 1111 1-1~ne~?nt ltS contnbu~ble,; - que le beau mol b. 
hhertl· de11cnt une Jérrsron dan' noire pau1·N' R·l~iqn•. 

\ous 1~ pourrons b1. nt61 1 lu, ourrir un.- porte, chu 
rwlJ.'l, ~azt.I lrouH'I' dcrrièr~ ~I. le r'\'COcur d~s eont11b11· 
lions ou son Mh'gué ; nous ne pounYJns plus no11« ~rr 
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rlc\•anl Mire la>5e J,. cnf,•, pour le Mj<'uOl'r du malin 
~ans l'y trou\•·r allal.lt\; il o<CUf"·ra aurceuhe~nt a~ 
coun de la journée, toui les s11'E"'· ~ compr" ~lui du 
\\ .-C. ; rnf1n, qua11d, h11gué1 d'un" rude journ~c ne la· 
lieur, OOU> S•p1crons noire modeslr rourh• pour ~ l'i. 

jo1ndr.i notl'!: c<>rnpa;rne ou notre ~pouse. nous le 1rouve
ron< fourré .,,.,, 13 romcrture, p~I à la'4•r tous 1JIC>!I 

~:·• • rt jusqu'aux f•UrGI"' d<! 1endr«se qui, qu< lqu•foi~. 
~ ichangent A re• m<.m•nl~-là entre les mtér<'S•ês. 

Quel ~I le r~1r d<: Ioule ldnmc chic ? Conduire u (>(· 

rite 5 OP. C1lrotn. 

Mesdames 

Il• lumri à vos mari• un~ rai.-c dr champagne ôr• 
Vi0nohl • llE\IHOT-ll\llf!l Er. \'ous aum la paix dan 
le mén•g• . 

. lg,•I: 9tr1lr11uz: Rr.\OY HtF.IŒS, r) \tu/cMt•au. 

La politique de M. Theunia 

On ne '·oit pas Lr<·~ bien qu•·lle e l la politiqu,. finandrre 
~ 11; 'Ihe~nis :. il llOU• a Julh. .d<• brau~up dt• n<>U\'eau• 
1mpuh qu 11 fo1L rt11llcr u.rc nguuur; cra t'etoit ati~Z 
simple, mai• quant~ la J1•lc11•c tlu l1Jnr, 11~'il nous avait 
pron1ioc, il n'r>t arm•' exaoh'ln•·nt .l ri .. n, et l'on en os t 
b se Jcma1odrr •'i l a r.1i1 aulrr d10•0 c111'un discouh!. 

Il n'•·~ e;I 11ns d,, mt'nKi d~ •B politiqu~ rtrangère, de 
sn pohh11uc de.. r~parations. Sur celle qur•tion rap1talr, 
et qu'il i;unnall aJmiralilemrut, il a,nit •on 1d~ bien 
n'•ont d'enlr<r au mini-l~rr. Il s\ ('fit tenu awc une ob<ti
nation han•1uille qui lui \·auilrâ l't'Ul·~l<o d~ lrinmphn 
finnl n·rnl .. \ la couf,"'rnrn 1!~• llanq111rr!, à P.iri<. rn 
i921 , il ln con!~"'"'~ de l.ondtt<, "n Ill~:!. partout oi1 11 
e pu c~•rter son action, 11 rt<·nmmanda d'rnkvn lt !" 
Cl'!1anre des \lhes sur l'\llrrn.1~11e snn caratlèrr politique 
pour la 1ran<furmrr 1·n une rr~anre commerciale ontrr· 
nallcnak t:'ts1, en fommc, la solution qu'ont propose<: 
1'1! .,pcrt.s. On conçoit qu• notre Prenw r rn1111slr• soil 
·~~'t 11npnt1r t Je la fom l're\ loir. '1 l'cm n'rsl pas 
d1•po!~ à alll'I' JU qu·uu boui. c'c•l-b-d1rr jusq11'à la 
1:'1"1tt, pi>ur !aire n tutrr le tr.11lt Je \eru•lle• sous 53 
forir• rnil :;ik •• 1·1hon r t pt Jl~tro la l'lus !agC. 

Automobiles Buick 

l • ••• 1 . mts Jtt1 lrt11 s aux quatre rout! 
t<l la -urpr ' 1011 ilu der r ···- 1 ·.rr~1 t de frcmag~ Et~nl 
commu111qui! a1n qua11• r •11r , la t nJn· • d s rours Pr· 
r1~r~ à ,Jfrarrz sur 1 s trr1111m i;l1•sanl.! lnrs•1u'on 1 ... 
immoh111'<' l;ru•11urm•11l «t ~'"""'~"" l,a \Olt ••e peut 1ou1 
.,. 11tn ... gti~rr n 1 !~t:'I dro1f c 11$ r. "' l rtc rw~rtir, ma•11. 
Ir 1! 1n~ ~. rlera1> gc lattn>I r•t 6t1pp11111c. 

Le Cardinal 

r1ui empoi~nne tout le clergê de Flandre. Avec un peu 
plus d'énergie el 11~ combali\·itê, \lin' Mrr<irr aur111, 
pcuPtf\', pu r~ra!·er le mal à '3 l'll<'ine. Il plnnait. 11 
n1·a1l 1~, )eu• hxé! ~ur les cimei dr h philowphie lho
mi.te. Que n'a-t-il quelqurloi5 arr~tt '1>11 N'll&rrl <ur I• 
ma~uge. Il aurait pu écra•er q•:elqu,<-unJ de ces ecor• 
pions qui, m•În!Pnant, pullulenl. 

lURCII.\L, pàli-•ier. i;lader 
3S. r Je de :'Ecu~rr - Hl~phcne ; ~~3 .90 

T 'a-Rr>0m dr J 4 r. hiura 
Rendu .vou" des ~té:anl• 

Dancing de S h< ire. , minuit 

Teinturerie De Geest J9·H, rue de 1'116pltal :-· 
E.w1~fT •• f"""lli'« .. Tt... aet ?e 

Sur la mort de Georges Hauzeur 

Le bon et umick el lc.yal G. 'Or!I"' naur,·ur journal~~ 
consc1encieu1 el re,-u1ste par de;tinalÎl)n, ei;l rn.ort d1ma11· 
ch•', a BruxrllPS. Il a»ait n an> Il a traveusé la ,i. 
comme un sp-clJlcur amu•é. qui sourit 1 part lui Ms 
,3im-s agitations oi1 nos cer,·eaux el nOll creurs se dt·bnl· 
lent pour de vaines ambitions - car tout<.,; ka ambiltons 
~nul vain(s : plus leur rèali~tion s'affirme, plus leur n
nilé apparait. 

C'était un philoSC'ph~ tout de doucrur cl pl\',q~ de r+
signallon, sacrifiant à ses pr0<;hes, A son mo!h,·r la pau· 
He joi•• que donne aux hommes de ~llr<!S le auccè~. Nous 
a\•omi penbé bien SOU\'tnl, en le vo~ant traverser la ,.;c 
ovcc une sou• iante indulg•nce et une curio~M satislaitc 
d'homme qui ::accommude de lt>Ut, à ces bons bourgeoi, 
qui se prom~R<ont en musant. dJns les lêtœ de 'il1141e, un 
lirin de p~1lle â la bouche, ks mami derri1're Il.' dos, cl 
qui, rei:ardanl l!!S jo11<'1Jrs de quilles s'Hiatlré bru~'Ul
menl, "" conttnt(·nt de ju~er 1•'5 cour.., de boule, heureux 
d'un pl isir auquel il• ne d~irent p~g a\Qlr part. 

Il mard1Qit en ;iffiott.int mlr~ J[.,, d"nts, compotail de 
pH1ts couplets sur de pehL• airs, chenhanl une rime qu'il 
rencl)ntrail ~?udaio 3U coin d'une ru.• ou le lolll! d'u~ 
•rnlitr. SOUi! !es arhrr; en ïku1e. Il aunaJl ceux q11i l'~
maienl et ne •e souciait poml d ' ault'tS; il irn<>rail lu 
jalo11-i ' prof •>Ïonnelle-; il fl.11l supérieur aans al?ecta
hon. au• ;mu.-emenl• et aux rnncœurs mo!dioert!! par les
quelle• la ne ~·empohonne. 

Il a cha11tè sa rhan.<-0n. ou plutôt res < hanS-On•, pute 
IJll<' ~lie ~tait <3 fonction, • 1nisoo d'~lre. Il a c<onnu, 
a1.,..r~ du publk popul~11,., de ',;TOS •uc ès - el 11 au1t 
toujouN l'air •le r<me:cier c<:ux qui •oulaicnl bkn !Ai,... 
arru. •I !J sa mJ'' mode!!e el famili,r~-

11 e•t mi><t. dimanche, comme tl a\ 71 'é u. sans s'tton
n r d b mo11 plu- qu'il ni.' s't toit ltonn1' J la >1e. 

f.r 111;on lmt. puérile et coun nt . on;-oni~~ra, a11 Para,ii~ 
drs bonne> ~en~. ·I• • rerne• d 1111 d'année. qu'aecompa
~nera l'or h«l1~ d<s -; r pl111W!, et nu\lt[}('lles IM Elu• 
ftront f•1ll.'. l'ar nn ' r•!T3 le lru;t•r cl bon ~inl Piern 
,!nn!IC· Ir c1~n 1 ,le< 1ri>I ' •ni• , 

BRl-.;TOT. 'f \ \ LR'il: (l'orle L-:rni1e) 
f11.·~o~rah1.11 c r lbr 

llull t lroid - Grill C\oom 

Remy de Gourmont 

l.1 l .. ·l,1•1111 l''ltll•tC a [, h• le julul~ tl•J rard111al 11 •rl'i r 
;i\1~c hC'am:oup de tc$pC·t l d nwmc Jl"cnthou!'t ,1~11H". lin uc 
1•rut que s'incliner 1IJ\~11t ··~lie huul~ et noble ligure Jr 
pr~lre d de pau·iute, 4u1 lut, tluranl ltt annéo d'epreu\I 
IJ plu.. lfl'andc force mornl~ rlu rni•· Mai~. ccei dit, e5t-i1 
1•er mis do- foire uù~ •r-rr 11ue ce gr.rnd pr~l.11, A forer J, 
~ t111ir u111qu1·m nt •ur l<S ~.,mnitt& 11 P, p u!·Ni'f. P 1 
1enilu au 1'3\S tou> li ser-.1• es qu'il ou1111t pu o:utdr" 
l."ettl &OU~ 100 règne, t:·u ;Sonunr, que l'ol\ a \U ~e dt=\C 
loppec, dan,; ka sé"11n1ires, cc llarmnganl.lsme nbrquc 

\·,.:i., li• un ! c. u1' I<' nn p<r.;onnai: olfocitl. 
Il a .a pl3qut. dé.<ormou;, sur la maison oil 11 \kot fi 
où 11 mwrul, tout çonimc un co~.ller munic1p1l tl un 
Mputé. C'r!tail pourtant un pt>n•:mnai;e q~i se eouciait 
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peu de ces clio~. p•rce •1ue, _ayant ~;il le t"ur des idees. 
il avait const.1té qu, Iles.na\ aient qu une façadP. ~t, quant 
aux honneul'\I or!1cre1', il savait ce que ça •·alait. Gour
mont a des d~ots un culte comme c•lu1 qui >adrt- à 
:-trndhal. JI l a de~ gourmontitns: il i· a_ une impnmeric 
~ourmontienne. Pourtant.. 11 parait y avoir~ dan~ tous les 
rauonnemt11t• de 1:ourmont, mom• Jt 11én1e qu un grand 
hon sen•. Cet h~mme, afüeusement J luiurl:, _qui ne •or-
1.iit guère. n'eut d'autre E<>oci. dans la <ohtude de sa 
chamt.re et ile ~es li>rt,. que de pren1lre. uM à une, le!< 
d~ couranthl de ks •le-hal111ltt comme des poupêe• et 
ile l"tgarder co.;,m..,11 e'• 't fait. .\in,i, il a~a1l d/·,h~hillé 
le, pour•~ les plu• ''na~. tel Ir patr1ot1W1P. llan• ··e 
temps-là, on cria au bla•phlm•. Gourmont, ~-at"u~ fonc-
1onnaire. lut pmi par le g<111\emcment •. 11 fi ob<.tina1t à 
lire qu'il n'a11rJ1l p.o< donn• •on prllt do1~ pour rt'<'OU· 
rru 1'4lsaœ-l.<'rr.une. P1J1s \int la glh'tre, tl cet 1ri<to-
1rate. te contcmpl•ur de la Ioule. d"·int l1rusquement 
patriote, comme tout le mônde: comme \nntole france. 
'!''i. dans et temps-là. m•l. dit-on. des éperon• à ses 
ran111une.;. ~la Il'! "'"3ndll ~ut~ltt pas Gourmont; ocla 
le rend phn hom•in. plt>O prk de tous 

LE" \ R \IS \ \1 \TEl l\S D" \RT 
trou-rront chH 801\ \IOH"l\~OE\. t• ul~l'ar<I Bntitnique. 
un rhoix cxuptiono«l de flronze> d'art, de h"trtrit, de 
1 • 1 ·"l!Ô •l 4, <- r ... - · dHi>ratl\t. 

Bravo let Portugais 

L ""' 11• t t'.<~1 k>s Portui:ai< se>nl parti• en 
a\'lon pour Marao ri 11 J.>ur arril'e tou> it'S malh.'u"". P1'l
letier d'Oi•) a de l.1 chan'e autant •tue du cour-age. le< 
\nrlais et les \m~ncain• ont de• liu-es .de• dollar- ~t 
ile la tcl1acite. Les Porhu:ais, qui rnlr~nt, 11111 ~nt \Oul•J 
entN'r dans la dan<r ail~e. n'ont que les a\fnn• ')Il" lrur 
conli> la f'ranre, mai» ' ns dout•', un vri;11eil 1•alrto 
h'J"' t.ien placé. le dé•ir de bien fon-c et. n\rc ç~. tout" 
h rnakhanrt• du mnndt. l.rur mè<Jnique '" d•1!'.111111ue. 
I• rlégri02oltnt. il' tomknt, 11· se r-ama,.,,nt. ils •eulent 
ontinut"f". Quand on pen·~ 01n Portugais de la ~uerre, à 

<es soldats 1111'on a rn-•que toujouœ oubli~ dr citer parmi 
ks \D1nqu"'"'• on a ccmme du l'fl!\Ord•. Il• 1ù11~1ent 
'nin~nt rirn à u;;11tr da1 s IJ i:utrre tt il• •ont pour· 
Lint 1·cnu• fe l>attrr. C't"'t pourquoi il laut ici rr·tr, :i 
<"•• l'ort1111ai• qui t· rama«ent l'n pièces Mtarhi'e•. on 
n• sait oû. entre l 1l>h<>n~• et \!Jcao: hra10, courage, ~· 
.ra. 

BE'\J \ '11'\ COl PR LE 
5,. portrait - ~. "9 t Pl· nt.r 

52, "enue !.oui>• llru•dk• (Porte Louise) - Td. 116.89 

La note a mbiguë 

En e\.•m:n r.t 1111 110-,icr ronlenJnt des pieces l"f'lati•cs 
à une dé<lar~lloo de •ucœssion, un notaire de la pro
'int,e de \anl!Jr a lro•aé un papier portant ers mou: 
R~u de )lme X l 1 ..atnml' Jt" 'mgt. fnnc::a pour &\·oir mar· 

'"bé pour n-n ~re. 
("•~aé) \tarie l 

1 n ;,·api p.is, lrdeur 1naliri1 U\, d• cc que 1ous 
cron'7. Il 'a11it tout hor1nô1t•mrnl du salaire rëdame par 
une b ··•11• f, 'me il 1illa1te pour a•oir H~ annoocrr le; 
fun.• ,IJ," an• hah .. ants d~ la commu~. 

1.o nute dthc•te ..cra donnfe, d4n• 1otre intérieur. par 
les lu•tre~ et bconzes de la Cie B. E. L. (Joo•). 65, rue 
de la Régea~. Bruxellta. 

Un mayeur wallon 

'.\otn < ,,m.;.r1il<- Bt-an•t Ml. I• b<tn ma~ tur de Braint
lc-Comk. uent d"aioir ~ le .illlct coupe •, ce q111 t 't plu. 
t1Jt rare ! 

~e pr..,.ente Je1ant lui un honm~ gultré et .. arnu• d'une 
lonzue • nnzw : 

« [,!~...- qUe \O m·<:r1 ounirhl! hi.,,. m:t~eur '? 
- '\on, m'li. répond llraoquart ahun, Dji \OS ai dj.l 

rn, mais Ji n'më rappell~ nie d\os nl>fll •.. 
- Eh lue ! d'«l· r.1. rnlttte•l ! 
- f:t. .• qu"r,t-0o• qui• •·o d,.•inl•clr. hnn? 
- vs •taull", IOO)tur • r.-s •lauk" DIUS$ qu~ les n· 

q""" ont l'c<>entte ! ~ rtabl~. où k· 1ocht5 ont la sto. 
matite aphteu'c !) • 

Branquarl, malirieu-so:ment. 1oula11t tmbarra••rr fOn 
int<·rlocuteur : 

~ Et pouqoo n'I<.,. d• 'iul" té 11i1• a•an t? ç,,., impécb'roO 
''" vaquM d'attrnpcr l'n• ladie ! • 

Mai~ l"autre, lrl"-e: ronr 10r\,O ~ 
• Ça, c'in d~ i•unne 11'id ... ! C'n'; <t nie la m0tle 

d'abotlrd: est-rc qu'on met n"loquA" à s'1loO a1ant d'i~,· 
rocht? (\l•>t-On un lin11~ au ,Jlli~t &\'ant dHr~ bll'S<e ?) • 

??1 
Le dr>drur B1nnquart n"a, du re<te. pa• une foi enli1·rc 

n r.rr r-adt~ .1.~ ""-'"lr•' prr•trit < par 1115 outorito's 
11uur wmbal!r~ l'fpilooh,. .Je ~tomatite a1·htet1<.e. 

Il 1eut b1'n, comme ma!('Ur, prendn• des arr /.tés dr 
pol!Of' Înl<r1li•ant la rir. ulatiM dan.• un certain rarnn 
autour drs lermts contamin~<. mai• .n dèat t:lnt rarr .. 
ha~e &. nrolonnanre• d"u-.•t!e, 11 dkl,t"': 

" Si •;11 11it pa. 11<> bien. 1·a ne lera pa• 1IP m~I: 
"e,t comn~ lui qui Cf'llrhr au cul de ~n rboal • • 

On '~Il que k ma\eur Or:t11<)t181'1 rran1ue d, snn origi· 
naltté hien sprcinle le form11lai1» adrniui-tratil. 

rn 111Jlft'> f\11t1pl~; une ~l't(Jtlli f\d( .. te lui t.kma0tlf 
l'a.ut,,.n• .. •l,tin 11 or:anJ"f'r UD<! tour.;.e C\Ch«h_' à lnn'er5 lt 
tirrttnirl' dP ":t • omm11n1•. • 

\"oÏt'i I~ li~tJ~ ,fc la •••rn""': 
lcrordl, <l conJ11ton dr f'il '" Ir pl•I rit< ,.omblt ! 

On n.: d<nt pas •"ennuHr. ;, llrni1w •• 

1,.,,. autom<obd"' \"OISI\ ;;;;. ru~ rl,. l\o ut-F•h•r<:. li 
rrenl. dk a pr;•cnt. lt< moolèlt< ttpO<M au dernirr S,1lon 
Ir J"\11tomobile. 

Les amateurs de Porto exigent partout le Porto Rosada 

Jésus et la concierge 

\Jlrt' ronfrt.•' 1 P~1ul J> •nHh, .. l'aut~ur 1f• lbvi J,. !t11w· 
"th. J'1Ye a" ,-i Ir qu mmeut aut burraut per1i1tn3 du 
~ •ir. •le la pla e de la llo111-,., • 

La concicr,:e de 11111111 .. ub~ lit leo journau~ et oussi 
J"a,Jn-,•t d« leur.- en• U) •~ à 11.m;i,.J 

ln .Je c'"' tkrm= j<ru,.. la ne1lle Jarne 31'fèt.. au P•'
"·'!:°e norr .. • ami di.- (:ob.1rt, qui dir1~(' r~ ~<'nirœ porisien"' 
1Ju Soir, et lui 1lr11rnn1J, rr abrupta · 

• E•t-<e q~ le lfon,uur Dén.as) qui >itnt («)U\tnt \ou• 
101r et 1pu êcnt 1l.in5 1, Suir t«t le n1t'me lk>n•i1 ur lh'
lllaS\ dont on Î"''" un ltsti< dt \ o:a.,th A l"OJ/oon ? " 

Et rnr la r ror.-e alfirmali\e Je de Gobart : 
• Ob ! mai~ olor<. ~·t<n~ la bra'e dame. c'e<t d<>rh 

un vériti1bl,. homme d< lrttres ! ! Je rnu•lrai• birn •nir 
cd!;, poi-rr, do11t on pirJ,. tant 

- (1 • .-ela '"' tienne, dit de Gobart. J~ 'U" <llr qu• 
M. Dema•l <e leiJ un plai"r de >OUS donner des places. » 

Munie d detn: bilk19 ~ lneur, 14 dime eooc~ • 

---~--------~--~--~-----
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rond au 'f" rt~· le ri, le l•·r11l •m,1i n, Dema~y rt<;ul l;i 1 .. u,.. 
su.-antr • 

~toiuieurt 
\frllt r1 mNci .. ments pour h l.ouur 10irle p.iuê('i hi,.r AOÎr Zt 

l Odt.c.11 t :e M''nt.5 f\ rngfoliqne-t 90ht toujours tmoo\·ar1t.H tt 
rb-oufori..·11~ 

C>b' le baJM".r de JuJl.8 t-l M>n di~r fur1t f4Ule l TOÎr ! 
J'ai U\O rt> b r"f"DCOntro de. d 1r le: d'ÜN.lua • ~ d-eux 

utegn #~t u. natu .... ~ 
J'aura a a1m& "" ~m 1 U' la t \h1 S'y :l \.il pu un t,.e:it.(' 

no1 1ht : • u,. le fK<innnr .. nl ,, la fr tion du p un a! 
Qn(I: do trA\'Dil, ~fonsi,.ur, (lOtlt Con truint Unti part'ill6 

«'UVrfl! 
• l 'Aime A tl'l•Ut• f}u~ ,·otrf'." 11kt' •ur" le 1urci-s qu 'rl'•· ruP1ile. 
\·f':~11J4"& agtém-, tle J . J' • 

r.1 '' mrnl r aul Il ma" l>0nzrli."' 1 

SPIDOLEINE 
1. hu1I 1111 .. llc 11011r .\u1omolJ1lc. 

Pour nos musées 

Lt - do f 1L r n111111l au t/u1t~ Je f trmir ~ par 
M. t.d .. ar1I< ri 11ar la lamrltc 0°1irn•lh, 0111 •l11nulè la 
~Çn1ro,.1e 11'nulrt• 1011 r11011nru1•. 

Le 11111 ùe 1ll~ ra t•orl~ tir lt .11 \lt 111. Cii. f( 1, tJ1• ICLt.:\vÏr 

u~ lt J:" flh ~11iriq11y· . qu i r 1111ch1r,1 !"C'S \ 111 lft("S 111 J~ ~• gJr
n~rs 111• Il f"Ol'S hblOI Hltll~: C 1• ~~nt 111:, 1.ll IW'S t•I pfor~' 
d tllJU• llM'llt (ll'OH~nant 111 J.1 f.11111Jlt• Uo11Jn,11d; dJ,,.. 11..
llhlntN1t t11ult s à une 1·pnrtt•• ttc ... aud· nnP. 

r .umi ('~ ohj .... 11(' coll 1:011. ru.~urcnl l't:ru et 11 C'üft 

rl'omr,. du l1aron t hrld l1<rl !:oui \Jrd. l·•rmrrr r!J 11011 

(l \11 l ~u:;), a>et> la ol ,,. · /:oulr:. "' arant 1: Io• ho 
tlt, r, '-"" c ''lm" •• ", ... u•rc• Ir... ~anff 1 b t 1 1~~ 1,1'-Stft1 ':o' 

11"\1l:1llJo<'rl 1 cht floul• .. u (l•i:!0- 111 72). 111u "" tii1;::11al.1, rn 
'ra:., ':Ill l oUJW~l 1lt1 f umtr df!: Lllln4..'t'Oll· Ch11u hm: li· 
~oq:~1ih r i t'·"'I cu1~ ,u1J .. 111• H1»nt11lc-- \ f.11ot.l l'ra11t:IJWIK'· 
\ rngon J 1l• \IO\, lloulo•\àr•I (l~ll\- li~>l ), q111 ,[,f, ndrt lc
fo 1 d11 1 rou-Oudart. " \l .. ns, , ontre If, lm11 1 r.1u\, 

Lo f..()mn11 .. ~1011 clu \lul[l••"<".~pk'Î 1 mrut c U\Olj!J• ~ pour 
r,."<'C"\O r rl" •t ,: ... impu11 ni, a adr('S.St" •ts n"m4'rc1• mrnt .. 
f;lrtl u·~k .. .J le°4 UU'\ ff'ln:.I ur. I~ l1arun Î îlO(r~il"
tlr.t~lfltC-\11tnl11 c-lto 111.11 t Lo l~;l.111111 e l it 11101111'• r d•J 
Roui!'\ .11.l li l" d11 r 0111 d 1 hd 1t'an11o·~ n< 111<1 1h IJ fJ· 
11111lr). 

fi.art<, 
1.1. r.J.'1:!. 

\ 11 ,lt COU\ 1 ( UIH' 'n11l,1h 

/' 1 mm1r l'i l t 11u1 • rit.:dh-. 

Ir. Il la publrJ. tl ~lie lui 
drr11i r, chf"l I' c..en am· 

L.1 \ Ot\lLLl:. l.."~ \, 6 .-lrndu,, '.:! l.tru 1116< I~ (\. 
11 htres au1 100 ~rlonu•trc,: tU la voilure qu'il \ Ou• faut 
euayer. - PILETTC, (lG. ru~ ile Livourne. -Ttl. 13i .2~. 

Une autre histoire juive 

~hral<.1111 1·nrnie '(ln ftl l'·"c à Bruni!~ .. \f't'h 
mn11tlf'OJ h'tümman(l.1tion;.., 11 jmHt : « ::urtout f.ai:, nt-
l•nl1on : I• 5 Uruxell<>h ,.,,nt ru11hl,1rd• el 1" di Mil 1ou1 ~ 
lr.1H·r~ ! • 

· <1 Il de b '13r• du \ord, 11 \CUt ,.... diriger \Cl'6 la 
l' t41 tl \a.mur el ~/!> rtn~t•gnt ou rremit"r p3'5ant; 

1 ri• \,,mur. IJ'11eu s:url 11rrUion ? 
\urnern l a, l'"' le Bo1an•·111t. 

r-, .. , .. 1 dl>'• h11: 
l'ou 1N•• ro11pl~nl-, mai• m<>a bas Br p~lr . 

Il pr<'111I I•· lr.om 1:, H·r• l a•rt~ drrtdion .. ,\ll6'o 
\'cric •. l'orle de Hal . r .. N'Cf'\<'llr 3110011<'<!: « l'or1c de 
\3mur ! • 

- lh ! k• godions : '°l"' fou ffil)3 ba• si pête ! 
lfJI~ l•aac Il ck•rtnJre Cn <rl\5 é•>nlraÏN'. 
!.< r-., •rur. - P.is arnsr, If fl<Îtur. failt'S for ~ IJ 

rlantliun .. 
. / rtutr. lloa g;tmhris: m<>a b.i~ oi pN• l'i dt"'enJ lOt>
J••Ul'1 rn •en• oupos~ • ri bulr d1! plein conlre Ir r~r
l'<'N'. 

- l nauin. <i moa lr•ondu comme fO<J 11ill>• moa 
n1jrnC 8\"CC ma \ irhure t1 mô ntt C'3''t. • 

ha ... r nlrf• ma1111 n nt .Jallb un magac:h ~ rabacc: .. . 
\f.1mo-J1"1 • !~fin<' moa )I' mc1lle11r zi~rd 

- Lt ~ \(,u1oh, ti franrs, \f 'll"lt'Ur ? .. 
\;i, \f.1tnwan·I. run3 l1i1 .. ..-1 p1"t••: E\11·l'Sior te rTi ~h 

Ille». '"""' Yr"nM (Ci~•r<lk· 1:vd-ior ~ .\ . \\in l i~houl 
1 r.ir) 

1R1 S à raviver. - 50 teintes à la mode 

Le livre de la semaine : Le Réuolté 

C ~t :, â td. cl.ln' la 111 1111• fllJf' commcn~.1 l;i t~\•ollè 
•h• l\1ru1i·i' +1llt·rnan.I·· ~ ._ ... \ "uni If"" marin~ cl~ kron!'tadt 
qui l'11111111 ·m1·H•11l b rh nlutiun rtJ"~î·; parmi Jns mutJ ... 
J·rrir .. l)Ul ·~·1.at1 Hfll 1IJ11-: r.lfllhl" rrant;3iSA"', f'fl tOli
l'llS, unr dr• plu• -~n US<'S !ul r~lle J<5 monns •le la 
mer \ orrc. Q <· •· ,1. l-11 donc dt la l~z<n1lc du l••n mlrtn 
1 rl! \t• •"l ftllde? 

1e11° ~I l'a< une 1.-;: n~. 1. marin br:11e tt lulele e.iste 
"""'' 111• 11 ~ne le d.rngu<11\ rt,nl!e. donl l'illuslr~ \larly 
1 .. t 1h ..,.,, 11 ... 11:1. h· 1)111' : il 21uffl1 111~111,~ so11\1 nt 11"11ne cir
ro11 ... 1a1H •'• J,1 plu.;;. fulll il' tin fll•Jflfl..,_, pour Îc'llrC du hMI 1114.1'"' 
rm un r1•\ol~t·. ( 0 1':-:f rt '}u·, \(lhirue fort hiru I~ 1lt·rnit-r 
""' 11 ile \l,1urice l.in "l· 1 1rrou\ fut oîlrcirr Je 1na-

ri11<•; • n <<' trmr-· l.r. ri t"Cn\a1l SÔu.< l· pseudoni me d-• 
R<'llé \lrlan. 1 ""t a lui qu'on dort r4't "traordmarrc rtul 
ri~ la i::ucrre manhm<' : / ·n ly• tr d"un /r'fmrporl lhrpi/i.'. 
PrrsonOt" nneu..: •}tre lui ht" c 1.11. ft le mar. Jvt, a\ec 'lu i. 
1IJn ... 11111 1 .!l<.'" rommJnd m ni~. al n ''\eu tn ~~mpathic: 
,m .. "' 1r.ir1 l-11. Ù1'- !;a ne 1 IMlr1l 1l'un 1011ulk11r, un tahlr:iu 
..,,ll!">h\:Utl, ri 11011.- 11 0)or• '}ll<- (lCN'.(1nnfl mi.eu'< qt11t" lui 
r'a 1l~ril J'lm• \3Ïnr t>I r 111 dr ce...; 1l\oll1s 'IUt main
t nant la lt!!tn•le bold • le • rr. v- typ.:s d'olricie~! 
de l.arTOUI •onl, du rt$le, • .,, rr~i:•-1< que 5tt l~pts de 
malrlot•. l'tu• ~trt rtpro<h r l -00 à l'ecm rn marin 
11"a\01r un I" 11 nl•2h•é n h "''': c'<-l 1 tvpc du parfait 
h ultrtant d•· H'll'~,.au qu JI t li rr1\..,pnte. lfo:" tn:Oit f'_\• 

pl1qt1t\ prt:~•1ut c't'll"t.:' le 1é\ol1t. 'ïl nnu-s U\&lt montré 
ile~ ofhc1c1 ... 1tt? manne ion 1:. ff'nuul~·"' 111haMi'fl' » et 
l"'~'1m•'li' J~ D1~i .. ç.11~'~' 1 r. il • •lt ,-:t,; rang~ parmi 1'-~ 
tcrÎ1Ji11• ho!• t."i!le • 1' b<-~u r rr.an ù-~ l'>'-h lo-.;1~ ma· 
t•lure <'<l rl'ai •Ire< \Il n1 1 trl· 1Coonnt 

P80Brt:. onzo100e, n HOSC, D Ur then't, trouble 1e1ud 
tl enfant. récalc1lrant•. rn~ontments, gutris par p•Jcbd
nal!~· mtlh. frffid , ol:? , r. P:\Caticoition, ~rberj;.G.L 



·i66 Pourquoi Pa.a ? 

Scène bruxelloise 

Devant le pa1"is de &Jnte-Gu-Oule, se trouve aJTêté un 
taxi qui promên~, & t!"a\ers le6 merveille.<1 ~ la 034Jitalc, 
un group? ['>ml~ do' quatr" jeunes demo1.ellœ, aux i·eux 
tic c1 IJl"u in;:~nu qui ca1"3cléri,;e les chastes filles de la 
pudiq~ Albion. 

Au momi>nt où r.ous pos>OM, le chauffeur qui, pour la 
rircoœlnnœ, cumule l~ fonctions d'autom~don awc oelles 
,Je cic;.,rone, a<'h .. vc, PD un $avoureux marollien, un bo
niment qui pa.-alt int~res<rr viv>'Rlt'nt ses gracieuses au
ditrices: 

« ..• Oui. dit-il, saint llichel cl saint,. Gudule, ils n'ont 
jamais l'll qu'un 9eul ('nfont : r'était un garçon qu'on ap
pelait .llanneken-PiF ... Et maintenant, on \'a une foi! voir 
sa fontaine, qui 6e trou"' dan' la rue de !'Etuve, d>'rri<rc 
r b6tcl de vi lie. . . ~ 

Et rauto Mmarra à tout• vitos;;e ... 

c Leg abonncmenl.9 aux journaux et publlcatlon,. 
• belge•. rrançrus et an~loi- son t rer,11~ i1 I' .\GENCE 
• DECHE~~E, 18, r ue du Persil, 6ru"l:clles. • 

Fables-express 

Pour ré1ouir les yeux, 
De lOUô œs \ ieut mes.•ieurs, 
Elle poudrait sa face 

Fripp~" - h•Ios ! - et lasse .. . 
~foralité: 

La poudl'e aux "~ux. 
??? 

Sur cette plate-!omie, gais et ~uppliciés, 
Il• sont vingt VO\"R!:eurs à >'écr~<o.·r le~ pieds. 

!/oralité; 
Plus on est debout. plus on rit ! 

??? 
Un jour, il fut spkilié 
Que Capu<, l'écriv.ain. serait sanclll1é. 

lfnra/itc: 
( "" '•· 

777 
U!H! petite juive. à l'âge de treize ans 

Prend la fuite avec· tlcux amants. ' 
Moralité: 

PriSe de Sarah g°"'e. 

Voe évuion 

Les autor:tl:s d'un Et,,t amérirain viennent d'être cruel
loment arrl1g~• par le dépl~rabl~ exemple que leur a 
Jo~né un ~~ndamne ;\ la peine de mort. Ce condamné 
cto1t le tro1Stéme •~r un lot de lrc•i• indi.-idus aptes à la 
pole~cc. Deux a,·a1en1 Hé pendu,. On aUait pendre le 
lr~1sième, quand . il trou1·a moyen de s'en aller : il se 
poignarda, tout simplement. C'ètait •·Mliment faire faux 
bond à ces messie~" de lo police et du clergé. Le bour
reau. homme ~"'11~1hk't ~·è,,1nouit: mais lt?s mni:ti~tratc:. 
c~1oqu..:s Jans lt·ur :-cnhmrnt de~ con\t.:u\mce~. prél1·ri
J1ren!. accrocher l~ cadaHe à la ficelle fatale. C'est tout 
ce <!"ils purent fau't', les pDU\'l'es gen•. Cet Italien s'était 

évadé daM le pa)s où on ne pouvait l'atteindre. t:n pec 
plus orientaux et Japonais, les magistrat& se seraient sui· 
ridés sur place pour le poursuiH~ d.•IJ6 l'Au-Delâ. ~lais oc 
n'a pas encore cc $Cntiment du de,·oir, en Améririue. 

Champagne BOLLINGER 
PREMIER GRAND YIN 

Ravel à Bruxelles 

Le troi.•ième Concert Dc(auw qui aura lieu au Conser
.-atofre royal le jt>udj 22 mai, à 8 h. 1 2, sera evru1acré à 
la Yusique françai>•' el ~ donll('ra sous le ha111 patm
nage de S. E. ]'Ambassadeur de France. Le Maitre Ra\cl 
y donnera, en première uudition 4 Bruulles, ses der
nières œuvres pour violon et pour chant, a,•ec ll. Désir~ 
Dclauw et avec Mlle Germaine Sanderson, cantatrice & 
Paris. 

11 conduira son fameux septuor pour la harpe. flute, 
clarinette el quatuor. Au programme, figurera encore le 
Trio de Ra,·el el le Concert de Cbau!son pour piano cl 
violon solo el quatuor qui se donnera a\·ec le concour• 
de Y. Emile Bosquet el du Quatuor Bru~ellois. Location : 
\foison L:iuwcri ns, Treurwherg. 

MATH 1 S La voiture utilitaire 
La plus avantageuse 

Taltersall Automobile. 8, Av. Livingstone. Brux., Tél: 349,89 

Uo noble langage 

Le journal l' 1lntimilitariste raconte 11'$ oou1·cnirs de 
suerre du soldal-écril"ain (?1 Camille l\icli:s : 

... Jo me contenterai dom: de '"oo.s eignaler lt'I filaments, 
dont les bouta 1'enloncont josqu 'i\ l'ôge do la pi•m- •n p"-'S&nL 
3. tr:a\·en le bronze, l"o.ntiqu tt f'l lf' mc)en ige, qt.tl formf'ut. 
cet. hat do choae, -.vec J'upolr- q1ùl '° trouv-f'ra parmi lc11 
œûanh: eou.atraits à lear famille, un ~prit pfrs-ével"3nt qui, 
aprk une colt.ure 1ninutieuu et. pratique, fera j .. mir en un 
point quelconque all~l IOU\·ent quo poasible, uno ~ti~tl~ d;} 
Jumii•re:. Il faudra éno1-m~mt'nt de Ce• étÎtH.eJ?e~ jè \Out l"ae 
.1.ure1 pour lairn fondre ce mHal p:a.rmi 110n t"ntouug~, parmi 
BM amis. 

'l'est-ce pas que r",.t d'une darté 1>!Jlouis~anle ? 

VOS CADEAUX 
H istoire bruxelloise 

font doublement plaisir s'il• 
viennent de chu BüSS & Co 
66, eue du ~lllrcb<·•Ux·Herùc, 

llarid;e el Tan ~out tn prorn•no<l" cl se sont rn<Onlè 
toutes 'Ortes do choSt>s plu• IMllilles 11"< une~ que l« 
n~tres, tant. et ~i bien qu'.I ln lm ils ne troura1ent plio; 
riPn 3 rn dm~ ... 

ll~RIEJrE (d la11I. - Eh birn ! mènek à quoi tu 
f'enSM '/ 

J 1 '1. - \lai<. à l~ mfme cl1c•e que toi. l!aricke ! 
« Corhon ! "· r•pond \l 1ri ·kr. 

CHENAR~D WALCKER 1 
-- ,.! :J -- 1 

•0-12·15 , 2 Ut. 3 Ut 

J. CHAVl:.E . ~ Chaldain, 19 
18, Place du BRUXELLES 1 
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erse et commerce.,. 

!lu EJ. n Il• rch~ I• 1 leur. 
Au Pue. un de ooi joon;, prisente 
Au pubhr ~ talent! d'auteur •• • 
lft!IC NI IC• r~ ~T\11 rnl&C rn Ytflt<' ! 
C'est tn"IS logiq11e IJU.il ùJonne 
,\ cet nrt. l•~ns aon m~1p,in, 
La \'th.1 dfl'S mant"aux 1111 donne 
k gol\t du rnnnt,nu d·nrlerl'lin ! 

Min d'~vik'r tout dHaut, 
De lll'S c pièrœ ~ clwrd1ant I<$ « trames "• 
11 peut trouv• r rr qu'il lui faut 
V.101 I P~ rr>nll'Cti"n p· ir drame>. 

En ~ène, 1•~cr de! " clfds • 
Pour lui, w n·.,11 vas d1!ficil(. 
F:n eom~rçant qui sy connait. 
Il a le c Mbit • très Iodle. 
Il a du talent <ar, en somni<'. 
rhcz lui tout rst a~ur.1le: 
Snr t:.1) lt e:c.t b1t'n J•t rso1111el. tomm<" 
So r 1 no1111d "' b:· o ''!le! 
S'il 11•"> n.oit po.;te, un jour 
{T; ·ns, pourquoi pa• ?, &'il . pi>l'l'~1·~r~). 
Il pou1Tn1t chrrchrr du ~couns 
Au l'l!yo11 drs pi~r"S rn verro. 

Mais 'lu'il fo>sc l<>ut ~ qu'il 1·eu1, 
Hélas . mnlt1ré !l(•n èloqutnce, 
Un mardwnd dr 1ni-lle peul 
Etre so111cnl rn . . dt'foillance ! 
Allons. (;,orgrs ! \'a ... ncci-lrr-e ! 
Et le llon .ll~rch!, ~n ,ure~. 
Dfp1 .. m1 bientôt. j'~pèrc, 
k Th~tr .. de ••• Il- aumarchais ! 

El •i tu tombt~ en chemin. 
Tu auru - c'~t ton con,olatoi ... 
1 ~ r~rou• de IQn mai: 4in 
En 1ttmdant r>ru' 1lr la r;loirc ! 

:\!arctl \ntolnt, 

Les Pralines Val. WEHRLI sont ré~utées 
on vente dana toute bonne malaon 

xlgez le nom \VEIH~LI sur cllaque bonbon. Usine 
1 bureau· /Z, rue Jean Stlls :-: BRUXELLI!~. 

ncore une histoire juive 

Le c u• n 1 t m t. ~ •n une ue1ll<' c;;uturr: 
mil·•, IM pattn1•, ni111• rt connai-'ance• d poStnt cks 
:~es de monnal(' fur un pl •t•au l)Ui •e trout"e •ur un 
ulriJon ac' pie.li; du 01011. Tout I• mon~ pleur,. et m. 
ite d" po!aunK's. 81•11t~t •'amoocèlr un t:- con•1d~r11-
I• dt p11.:.:e• d'~rgt:ut 1ur I~ plal•au, dcrn1~·• obole qui 
ni ver•i't• JanA le C<'tCUtll, tantôt rour pt>rmtltre au dè

UDI d b'arl)uitt•r rlM !1 ais dP \O\D~e pvur l'èlo>rnit~ 
J.;.aae nrrn~ l'un 114·' ch:r111rr'!I tl. aprts lu mot .. d'usn,g1, 

drt.-.:;.?s au rn01 I, ,._., mrt o.i mmpt<i'r con..:rirncicuS<"mcnt 
'argen t qui ~" 11~11"u sur li• platr;111. au phu< gr3111I ohu· 
i<>e-~nt ~ l'aulfll~nr~. ,\\Rnt t~rminê, il proclanv 6 
aul• \Oi~: c \!M rh<r J~l;.ob. il v a tri'.; exackmeut 
•ut cent nonant~tul !1 nues 'i11~t-tinq rcntim<'S sur 1~ 
latrau. Cumm• 1'~t~is nn bon 01111 de 1~1. je 11~ v>11d1J 

i1, te lu •"r partir fPIJ'I tr donner mon oholo. li 1< 
mmc Je n'ai malhcurcu:>cmcnl p~> d'ar;•nt sur moi. JC 

ais le r.m.:tlf'l' un cMque ... • 

Sur quoi l<aac tire un r.arnet de thèq s de sa podit, 
en remplit uni- fouille, d~~· Io cMquc •nr le plat~o 
et cmrorn la galetk. 

c, qu·a,anl !ait, il dit nti;li.; mmcnl: « L" thèqU(' est 
d" mille Iran.:.!. Je ttpr,.nds la mA•~'· • •. 

CUBES OXO 
A BAS( o'fl\TRAIT OE VIANDE 

de 11 C!! LIEBIG 

Lea mots 

\ 1'1111" d l'remiere< tNrn.-rs de rr 1•rÎnltmp• tardif, 
heure an1r. ~c : 

- Qu lie ~l I• d,!( rencc <ntl\l ces d ux Lourgmœ-
11 cs: lJ. Frnk et Il. llr.mqunrt ~ 

- :?? 
- C t que loi. frick r't ma,cur de ~ int-Jos><.~t<:n-

\ Mio, ri !I. Branc; 1art, 1r. !•ur d .; • • J ~" .. 

Th. PHLUPS 
CAAAOSSCAIE 
D'AUTOMOBILC 
OC LUXll. : 

123, rue Sans· Souci, Brux.-Tet. 338,07 

Annonces et enseignes lumineuaea .•. 

l.u •Ur un mur Je la bonne 1111, 11 \th c·n llamaut1: 
fi: ut 1tridtmMtt défond11, 80\tS pemt' d auumdo : 
t• De cu•C"ulcr sur le tflrrain, 
2" Il'y d~ d .. onlur .. ; 
I> D'y fo!rodèo des \'Olatiln 

Porto Ro1ada ... - Grand ,·in d'c•rit~iue ... 

OU•A"CtI·~OUS. CATALOOUE.1. tC.Nl 
lT UCTI OiC CO!CCfSSllONWAI• 

Bt.• .Am• de.JI .Er.ablincm&aW .. BPIUIÙ .. 
83. es. B" E• 1.& JAC'Q:Ut•. DRUXE\.LCS 



4&8 Pourq uoi F as ? 

A L'OPÉRA 

Cru ioidr à /'011<ra, f.1"11a11I, au Grond Op.-ra de Po.
rit, d « la. 9nwde Uvha •· itrml u11t 101rit. Jan~ u11 

optra quclcv11'1"'• aire plur "" ""'"u dt {aslt et dt 
Jonira. li rr n°rt.1il, at n.tmr '' m1,1. un l'oya9t ile .,,. 
ra11te aiu rrl arrirrt. fo tnl d•'11• n /'Opera, para 'l•'il 
faut alllT ù rn11fr11. ru /~ /rrnis rrm11rqucr dans ton 
l/U1trtirr si, auanl «:, a Paru, tu n'ai'OÎ• 1•a.t t'lé ù fOprra. 
!laillcurs. on fa Lun dit. aUllll q1u· l1l nr le 111rllt f 1Ul 

route: • t:npi'ra ,fc P11'll, ca ru: t'aut 7,a1 la '1<mnait' •· 
C'at lu 1111< dr.t ra111tl1 in11ocr11tr4 dt r:ruul/r1 'lui. '" 
O<llttdtl111 p111 fUbiltSqut, poSJt,/r un tlirdlrr ruya/ dt 
1rtmrnc cla.ssf. 1 K •ras u f0pt'ra, at rc /ll conuc
lion "" !rmml arr~tfc 'I"' lu chœun ne chanltn/ /HU 
Ir'' iuslc, que forcht tr< drra1/lt, qur les décors 1ont 
ù11r. mou l/K'il !!' 11 quc/qut1 bons artistu, qui rirnnent 
'• l'ra71niu, •ri chc/ d'orrl1ts1Tc, qui l"ICnl, ht11/at1le

.,,,, âlrcllt1; brt{, t/Ut rc bdtimtnl serait ù /N11ter Jh 
1otn, 11 la Ctlaiqut 11r frpulait pa:. 

Cu 1cn11mt.ils (honorent parfa•trmt111 ri nr,u1 ncur 
::rderon.s birn J, lu ronlrtmrr. 1 rrai 1lirr, µour 11otu 
0111plL, rn.u1 11'a1on1 1amou ptnst, 10111 1mc profond< 
motior:, 4 et qu•r11 fa/.onnl, le rÏl'tl abonnt dt fOptra. 
'"" rtorl'nl troquait il Il a q•<lqur l<mpt, fhirofquc 
.nnOITl' dt f tbonn~ dt la Jf&nMIC, qui at"Oll tnlcruJu 
au..t huit Olt nru{ ctn/.I /ou. ra1r au.r rrndrr1 dt et 
'TO•. 

f'o•r llou1, l Opera, u I an1 ou aülc-ur1, c'est u11' trèz 
clfr chou; ctJI un 1anrtuairr obligaloirr: d.inr lrt 
rand•• 11/lt1. On If in, pl"lll-êtrr, 7i0ur 1't1m11rer; 1nai1 
tr !Ira, ccrtarnl'meut, au.ts1 pour 'rmbltrr; mati 1Jtlro· 
u'un a la /m, p11rcr q11'1I /•lit/ y ul/. r, J•lrct qut si on 

1'y alla.il p111, on nurall fair 1/'un 01wrchi•lt ou d'un 
1tnycn qui ne J•Otshlr r•at 1111 1111oking, et qui tll nuorc 

rtus qrat·r. Tr l<Ji/~ 1/o11r nu 1( Grn11d Oprra • ofliritllc
urnt: l'acf.11/; nue ncliu11<rlr 1(r mu1iq11e ri dt 4/nnst. \ou" 
rr jcnmr yrurc dr foui• 1frunpliun lyriq1u. Cri Opt!rn, 

r.sl ,.,ur{'>Ul ur1 r~culur. un rtcll/i,.r !llU!Jtufi'lllf". bù_·n ttl· 
'fJ1du //or st rrlh·r partout f 11 f,o~ ~l'-.S; le niarbrt' abondtt 
1 /r bro11:t aus.<i. u1 /rmmes 0111 lrt •P"'J/ri nut.•. // y a 

.fc& ptt/(J /a11sMf f'I mfmr t•mirt. /'lon9r-toi dans 14 
fo9r ou dlln1 /on /a11tr•11f. llrf1anlt au/mir dt toi tl 11 . 

rraimml, lu •Il le 1cn1tmml 1/r fir11ta111 tl 1i lt daor 
(uupirc, la tns 1m ... i'd .. 11rni,-n1 t~compttr lil prochr arri
tü dt \apo/i~n Ill rt dt .<Mt tpouu t1 lu rhanlon11era1 
Partant pour la S1tit. l"oll<l., l"M«'t . ,., /OÏi, "" dfo,,. 

parisien qui dppd/e un lyran. Vna, iri, r 'ttt 11n 1. 
dtbonnairr. Jans rrn /lue ma9r11ftqut ri ron.-en<ionntl 
fleur$, mu.iiquf, par/Jlm-", dorures, robrs " cnnolm r~, 
lu Cent-9ardes tian! Ir$ rouloirs. 1..·a1, encore cl to 
iours, la m,;mc lustoirt $Îlr!]ulilrt. Ctl 01u•rot. constru 
sou• t'Cmpirc. pour les {ttr1 dt /'F:ml'irr, a, /11111lrmen 
tt.! inauguré par un lord m11irt, 111111111/ l'f:mpirc ~la 
au diab/r. Il !)Mdt dt ctl at'lllur - 11111 m11intrnant a 
S•·rri<t adu.<i/ dt la démorratir ri ,f,. la p/ou1ncrM1c - u 
1 ide. unt alriolt rreuu. rommr la plat', 1/an.s unr mdrhoi 
rc, 1f'u11• dtnt ••rraclrü. lt 1pcctor/r, .<ur la 11tnr, n'y 1•/ 
hl pas. Il tst. If' ai/leur. nrusi S'>mpturur tl ·.uui rirhr qu 
Tffl#ÏMt, maigri tout lt 111al qu't>ri (en dit. llais on cher 
l'ht, arrc presque de ran9oinr, Ir sp-ctadc dans la l/1lllt 
Ir p•r1onnn9t co"ronn-. a la po1tri11r ttinctltn11,, I 
bd/r lmprratrirr. aur p•rr$ tp iulrt. ri Ir houn·ari d 
rhambr//au tl de •Jrd'•dr1 damu, dan.• cr• rorri"4rr 
1i ja.ila<IU. si briUcnls. qui ai•ulcnt. à et tMdlrr, • 
m'rrnl/nrr J)Qlaît dt fétr1. 

Il nt bini di{{kile dt portn- 11n juqcmmt, d~1 'lllaintr 
na11t d"f;nitif. ~ur fard,itrcl11rr ri lt "•lt, i'il !I a • 
1lylr, Ju 1uond <mJ'Îrr. 1 l'i/ trop pr~• dt """' tl, 11J.t 
/ou:. nou• toyons encart lt d(ror. tn:CC f11nprt#Îon db 
lanlt qur les aclnirt 1 •mntnl dr i.arlir ri nt rrt"frn,lmn 
jamait. l.u 1111J tn sont saru/ails; lrz a•lrrl m montrot 
d" dépit. :Jais a.< 1mtimn111 1/e rrqu1.1 ou dr .ati fat 
hon rmpt.-htnt fimP"rtialilf, 1'il 1·ngit J'unr <Tit1qrt 
ânr/. Il tr rr<lt ù /t dirr 'I"' tu n t.I dan• Io mai1on ,/ 
plaisir. la plu.• riclir. la plur tailr du rn .. nJr, 1>ù f[fa 
s'rst tiiorté dr rialÎ!rr 'e drroir J,. /'l'ltll: <Hnlfrf'r I 
/ou e. d'mna dt la Î"Îr, par /Il la1·1irrt •t le /,rull, a /ouf 
t:'rst unr dq tmt<Jlll rs dr rt grnrr /rs 1•/ul tflmplrttl qM 
y tilt, san• doute, drpu11 Ir rrart llr \ rron; ll1tt1lr 
d'Etat. orchulrt d'I'.tal, nt«', tl /'nnitrt·J'lan, t'nrum<a 
toirt d'Ctn/, académie 11atio11afr, école d,· danrt d'flal 
111/u.< dr la lkpubiique. To111 Ir mondr ?I rst f~roel1on11airr 
1u.rqu

0

â la damr. 1frs caldnrts "'' n1/rn, tfrrnhr rr.; fOU 
lis.Ifs. il y a (t: [oyt.r mysU1ltur, 111111·c1s1tblt. aru pl"O 
fanes, où mes.ieur1 lr1 111aitrt1 dt /'heurt can/rontn1/ 
corrtclement, d'ailleurs, lturs grattl 1011ri1 ai·rc le 1011 
rirt du danttusrs. Qut de ro111anr, que d'anrnlotu, q., 
tir phi/o,ôp/,it pnll·ilrt ouui. q11.r c1'rror!'.llionc du /X111i.; 
f., dur d,. llorlly rl Clrmrnernu. r' lou1 lt.1 1ourtr0in1 qua 
aont v,-nus, m grand an"Ol, rn crttt. mauort, oü la 
mmait Ir haut fvn«tiunnairc "' habit. q11i prb idr a•ll 
dntinits de la R<pubtiqat ; eu tritilts ro,ok1 o. ;...,i 
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Soutenez noir" de•iae nolionolc en vous ossuranl à une 
COMPAGNI E BELGE 

~a " Société Générale tl' Assurances el ~e ~rMil Fonc:er " 
Socl4t6 aoODJ'm• beta• au capital de 10.000.000 trao c a 

ooaa «m.tn7a, à uof7• Jnnand•. ••• tarif• lta pla• modtrn••· 

AVENU E DES ARTS , 24, .BRUXE L LES (Propri<t< Je Io Sociétil 

les, t'ltl/1/1.«11111 11/01 . /"Opfra du topuye ou dr l'ü/at 
ur /,.squrl< 1/ N111t (u1/. Il (cmt toir un roi fi unr 1·1ù11 

'.1Ctndrc fmu111U1 ,.,, 11/in. 1/ort, on jrnit par r<1m}ln U* 

t vnr prnct r d, /'urt/u/1 < tr, '}ui a roulu qur. Ici acf1 u1 s 
rn,.na Ju<1oll dan• /11 101/1 autant ,, .. , ''" "' ""''· 
fcicol1rr avtJJnt qut il1rrilrc la rumpt <l q11c /f', 
d1 J, la lm.' au nt l"'ur drroir 1/t donner our '"""· 

braus- ri J, ru lir1 •prrt u/I 1. J:11trr-trmpz, rt faute 1lr 
Utf"Tt11'!.r, /'OJ,tT(I rrlrtllll 1fr IOUI /tt lt0rogoM111t. /e1 

ollnndatf OP/Jrt(oml /fi dorur«; /,, .lnglair rslwirnt 
! mnrbr('f; lt1 lu!rrhlllll.f se Jrmandt11l Û ln 1rh1t ''' 
en li1 rdul yrt.1mlr Hl Che \\orhl, ''• lm, a!Jalll ru /'011trl'f. 
'li an:11up/, • f ,/, imr rlii 711 lrrrn ci / 1ur-it". /tt c'trinu 

ftt ami.• th lu fin : (( Ir tu th ,/r r11ir fOpfra ftl n1 
t pat la Vmu111fr , •• 

(A suiHt.) I.E: S.\GI:: ME\1011. 

Pro TheunÎ• (suite) 

~iun d1rr • Puurquui Plll.I! a, 
Tou~h.u1tf! rl rntmf' d·utt ntimt'11t h!iJ.1, 11 Jrum c1uo 

vri.culi-l'umcuh \'OlU t'IC11l, c Pro Th am, ' On rn pieu 
·t, '1_0..uw:11l "•i• ], 1.-10 "I aa,u ~ou\·r.nu·mrull.ll (qu'ai 

\) Cw n('IÙJ Curr1 ub üt. tmportt; 1ia.r son ;i~lit au d~t;. de h 
· xion. t.}o·uv1~ "OH• c11t1qu~' l"o aLus ndiculo Jt"I poli~ 

• don~, C"ll H 4;1qut1, t'1mpreauon qu'on io<' trou'-• da.na Ct3 

pagtM; nd rnln dll' 1 li:.lie at:itnC"h!t"CM, ou oa 'OUI 
.a1\ \.oua Je. Vlngt nnq miKrt':J J>OO.r '\OO..S do..:ma.nJcr "°' pa 

Cuniaah d nno do r:utoM ou df"t n.Cll.k'I qw ne n'f'nt 
chu· .\1.na.1, 11 •~pL'JUO que .N on arn:te lec. ~atomobah.rtn 

marthf' r•>Uir le-ur Jt"tn."U. dn liMtr M'Cluit d impl.t c""t. Jl3tte 

n'n ne- ... cKhf' ~t n'ttJ,~ppt' minn. o.a. fiJC qo •m" .iùtl> 

lqle LA bonnt t.1 guo t Qu 11\t tt qui ui t"oÎt m1t"U.'\, i.u ton 
'l.i.IT, qu't.mt1 .u1lcrn"t.U '\lu\.,.1 ~ 11u1 Lut plu~ Jo l·ruit J ni. 
rue~ F.t qu.'•"'t C'll" qui t1rnt plu~ J~ vl u:-l"', dlM une mnl-kn, 
exigt>:rnt un p::tr1s;1•• .. \rr~h ... tan J. ns b rue lc.<1 C"llA tt kt 

. i,.m, ôG 1 .. ur• tfl')T\11.,,l1'lt1«'' pour lf."ur die•n!lnd,,r 1
1

ih ont J>A)t' 
mp6t. sur Jt., 1 h1f'M nu •m· lu tfomf"ttiqu~ ! C'urri~~\IJi t \1ni 
la "'' d~\·1.u~ ~t1flf..l1t tl'etr" trtdt p.,r l.~ politei, quÎ lui cl"" 

dl" IN f1111pu rt , •• ,..t rl'unr dOC",htt!i m,.rvril~ulltt "c·~t prt'S 
du vit1" Ur.t\t' <'iJu1n1h' 1-:t.p-tmm• 'l,U 1~n lui d••nnrr.l dt' 

Tat'ICC'tft~r.t 1 our ('W. t.ont M'J•t,mrnU. 
\hi., poor Dt' f..oU 1.arkor 1lt; rut~ d ad~Ut.< 1:1~ par k.s 
•.t~tf'r, t"'rronMt dr irtra'\!nns de- m~rr:n.LJes at'<" Mit'N dau• 

t"t.f&I, ou bitm d,.. lt"t&r f&('OO. dfl a antrod:un! m demand~ l 
,... q"Gt>l1v infort~ nu.tlr"O'lat'!., ,'OUI p~tat.~ de msla.da~. un 

J'l'-'<lutt. roùu1 .. tJr, et. d" concl\11"8 ptt.r un tkJn pt'Ut\w vNbo.I. Toow 
l'o:· ... mc1uree n'aura.ltuf.. qu'un int~rêt. rnédiau'tt '' tltr• no conlri 
hu ~ÎN1l ii. de,,r.rér à b Del'Jl•l\IC Ul•O rt:puUt1011 ha1aiJ.w'\LM tL 

Il rllt•1 no faiAitnt. QU-' las Br16t-S ne •e Nnl~nt do moina u 
mom1 c e<.onfortable. , chf't tux t. •rb, t" ..,,t, Jiltu i(r&,·e. Il faut 
d~ bnp6t1; il f~it qu'on 1t'9 p'!lie. \111la 11 but. UlUl qu'on nou"I 
embftie 1t'1 moin.J poalble, et il •d m1n.Jf to que nne 1.touvf'r 
DQ.! h n'otit aueun &<TIJpule â ll'01U «nbit.rr t't à oou tni1.tt, 
tou1 ft.. -th.11.cun ~ diN mmtt'an ~t. dn •ol"1l"t, 10U.a pl"éi 
~~ qu'il pt"Ut. y av-oir panni nom des lft"f tturw t"!: d1.:A 

Yofturs . 
(., ''"te il .. rel~' kil!\' 3 Irait • Ll q~Î<>n du dian;•. 
-t nnu w11 rlons .,illf"•1rc: 

MM. Tbeaais et Hymans voya&-cnt (.Cu journowc) 

Eacore ..,. mlo.mère co-• ça, et le Jalf ena11I 
ut battu. 

Muaiciena wallon• et muaîciena flama.nda 
\j, _, . p . .,,.,, I' 

I.e pion di.a c. Poa.rq'QOÏ PM! s a 11gn:...e ~ mr:pruu O. li &.nt 
1 ~r qm, d.Jins UD .a:t.tde dol' • .\~ .-.lloa •, httlll»t.t.\ 

paru 11·ebttme .. nommE-t' ff.ob.n..J <ki [.A GI, • Ro~nd do Lat 
tre • l'o nom, que l'ùluttre rDUll('lUl ID(ln\Ois o'• J~ po~. 
11' ;01. ~l~ 1m.:a~M·, il y a quie.q ltt aoiu.nto-quUllCI am1 pu an 
tu.dom u J<.1 cna.. oommt! \ inriiar L, lcq~l 1~wt uuapol que 
c l l11ut • (1h1 ,-Hml fr.lnçai.. : • Luaus •, 11 ha.01.) étaiL UA 
llC'HI htHU..11~ \1.us il y .l SOl:t:\1111\ .'\QJI 'lU<l'I tt!te Y~OO ran 
t•ll'.lltt) 1 ét(. a~ndonntt. 

A ~ ~J·•r d" plut pNS l'art de d"" 'I 1.,,. 1ur lei mu 
1lh t'D y,:1.Jlon1 conllf'.nl t:~re qurlqu autrM ~rnun Ocltt
ghrm, un \\a.lion! C'at l.t pftl'.Dl•re lois qu on l'it-11tmd due. 
1A fam1.U• Ùt'\ ce n"CI )U.t..lb\.eo contrap•Ul t.e .C.:UI. Or1gl.DAU'9 d,. 
0 kqb<Jn ...... b Dendrt!, pria d .\lorl; ... q .. Jq ... loc:oJip. 
Lao:nt quo l'on at\. po opérw, ~ l ko.lr anf',nfi, concc:u.Dt 
des ~ ck c• nom, ao r ..,..pozwnt ~ Tfl1DO'.Dde (•oit Brw-r.iet,. 
• M 1 :..... d., L. neslle l'no<• • ) Tû>e!oru l..S, on •li rt, 
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\oogt~mp uvo.Ddcté co.m.mt> Otl6ma_:tù d" X1\·ti.Ji.:5, $0U11- pl-ê 
texte QlJ'il r pœsédait. no C'lnonu:.:.t. C'en mi;:mo pour ct'la 
qa."on y t!Jn·3 M Ha.tee (tout oomme IN Chimacitn~. lf=-tna plo• 
de motita, 1>1flvèreont. une r...}t!lê ù Dufay, pr-éaumci dtl l.~him.sy). 
.Maia c~ monnmt-nt, à peine 1J111,Ugu_t.;. on 1•aperço1t q~ rie:n 
oe juat.abit. tttte 5uppo1itfon et. qae Je. dit Tinctori~. qui a•ap• 
pol:i.it, ulon Lc.uto vraiaembbnœ, de Vt'r\·er (le Tei.nto.rier}. 
dan prob~hl•m•nt orlii=l't' d .. Flandrea. Combort et Cyprien 
de Rore, ér-Ji:meot donn& Î('J com.mfl \\'allons, t-0nt n~, le 
p ... mitr à Bruges, le "'°"nd A Yalinrs. 

Philipflf', maltr"" d"' eh.aprllb de lli:rtoùlit!'n Il~ Il \\..-nnf', sl· 
gn.lÎt h.a.hitu~Jl~mtont. c de :\fonte * Fétis (qui parait ialre lft 
fond de la documNJt.3Won d~ ~1. r .. ~ r, bien riue: la c BioJaaphir
tllÙ\'etstlln dœ mUJJci~m • ~it d p ~u befic lwetle, (M!'rdu t.out 
cr+dst), déciJ3. qu" • d., )fonto • tigrufini1. c de )fo115 •. 

De& <l''4!UW·nC.. 1nt~fubhlc-J. 10nt Y(<DQI pt'OU\'('E" d~puu Ion:; 
t«mp• <{llf'! c de ~tonte • éb..ir une 1.:.tinita.tlon d~ c \·aodfn 
b.rgh• • rt que • dit Philip!"' \·andtnbcrgho •tait lfalinoi1. 
Qu~nt. D t-::;idti, dit Bind10-1e, ~é 1:irnom :u-a!t êt~ donn.; au 
pèift"> dn mn...-.:iaw. m'us 'ui-m~m t•.1il de ~foDI {\"Otr '1a.tth1ru. 
.. Biogn.pbi~ dtt Hainaut} 1-..i;!i.n, c:--il1)' n·r~l P"'' nt' Pn l';Gl. 
1.naia "" lï.U, rt il n•r t p:i!: m11.t à CtDmùéry. maa à .'.\font 
mo~nry. 

~1 Rt~é Lyr nou1 promtl. une biogr~plne dt'..S mu.au.·i•·ru belg~ 
q,nl pa.ra.lt~ en lQo-')g fJ'id li. 1! 'OU\"t'ra 1,. trmp• d,. ,.;ri~l!r 
n doC'nmf"nt u Lo ~Justc.ologue. 

Réponse de René Lyr 
Foo . G mai lil2l 

ltan chc1 c Pow-qum Pa.:i. • • 
Je lia AUJOa.rJ'hm iieultment- votre queLon du '..!) ::i.vril 

' Pou.rquo.i d~.nc, d~rui 1' c Alru.."l1•ich \\ J.lun ,, l1 Ru.i...; L) r 
-.pprll~-t-ll nof.1t.· Pnncc d~ mu•oc;cru du .X.YI• Sli~le Rola11d 
de Lallrb! • Cela. t':'.tt permu, aJoutèl.Nou!I nimabJ,.m,nt à unf" 
fanfare dt' \ tlbgè, m<*tl point· à u11. n1u~•oologuo J , 

C'est bitn ~entll dl"' me ; ûre ~M.'r o.in"i pour .• un bomm"' 
orchenre, t"t. je \"IÜ \"VUS repondre MC'l> ttue f>OW' cel.a 1 

J':ù DppEl; c (AUu~ » f'illu.ttré t.-Umpo.~jteur montoi<t De 
Lattre, pour la. r.imp~o r-.U~on qnc tout J, monde, dt'pUl:!!: t.on
joun, le noml!le ~..si L" • A 11.wanach \\ allon • t'5t dc~tu.' à 
Ja ma~fl!!. Il n'c!.L pu lu que par dn .. mua.irologue.-, &lt,.!'.i 

.i.vertù quo mes tx~llrnts conh t'l6 du c Pourqool P~ ! •. ~' 
fa,-.;Ua parle de c LM.sus >, u.ur;ut.on tu qu'il b

0 Ub"l8S-ut dt 
J\oland dA ùUro! C'f'l.t pour le. fs.nfuf'.s d~ ,-il!att.-. pr..'1·1,:t" 

ment. qu'on ?dite l'e. .\lmanach •· 
A ~1ona m~me, mon ,h~r c Pourquoi l'<l•? •, comnttnl donr 

a"appttlle \A rue du c Pnnce dt.'2> mu-tci<'na 11 ! Rut • Rol<1.1l'd 
dt> Làt.tre • ! Parf.:i.itt!mcnt. •• 

Je n'!l.l jtlDlo.i.s clit. qu" ~UA fut uu norn c lllhni~é •- M •• is 
fa loia proch;iinc, pour ,-oua faire pl:u"'ir, J'~'"1'PH'lucr:U !'lu."< If<'· 
t.eurs de I' • AlmAo.ach • que lei 6o1.\"l'.Lllls nlu,icologura ( 1lont 
je M 1ni11 paE, c'h1. \"olontfon que je \"OU! l'.:cordP. ont cl~. 
C'OUVcrt. r~'<··mmtmt que CL' nom • 111hn • n·l·&l qu'unt" con-up 
t.ioo de c U-d'IUI • (mo oique d" n9tn ami J.ut-il"n Boyer). 

Bi'"1 cordinl•m•nt v6t ••. R<ni L) r. 

A l'œil droit du P ion 
~on chu ' Pourquc:.1 P;,i: 

E..1.-ce une cauae do la po~ di:. fe-uJJl~: 
Vou-e c Pion • 11•1lhu.-.~ t'll crh.trrwu.1t.. , ·ruficho de :\f l~ no 
l~ De Lffne-r, :!ittuan1 une mal!t>n ~n ,-rtirn à l'.n,s:lo Je Ja 
rue de la Cuurunr~ el de 1a nu~ t_;l.,,y. (Voir \"Dlrn no du 2 rnlÛ.} 

Ooount.:.nt e"appclle donc la rue qui pait de ta place S·~iot.e-
~ el. about.il pbc" Jourd•n ! Et coiemcnt •'•pp•ll< l• ni~ 
qui, do la place de C.ouronnd, &rri'\·o à !.a rul!I ci-dea~us dMignk ! 

Votre Piou n'a-t.-il donc pas connawance des "'"' d"lt"Jl"S 
tl d'Ett.orboekt 

A ~oua amica1'11lœt. üu v:cu.x lt~tour. 

Dêcidém~nl nolr~ Pion n'~,1 pa• meiUeur géographe 
que mathêmaticieo.. 

de VENOGE a C0 

EPl!RNAV 
MA1soN foNote ... 1837 

Les inédits du Gauloü 

)ion cher c Poun1uoi P .. ! >, 

DrJls son numéro du 10 mai, le c Ga.uloit • poblJe uci 
• DES VER S l l\tOITS DE TH20 PfJI LE GA UTIER 

• .Eo cl"-"""'' .i... p•piars de !&millo, on lellnl d.illc•l 
}! Henri Ca><.lcl, a déooonrt cet!<! fantaisie da Théophtl 
Gaut.lér. t:'t!~l o.ne ripolllO à une invitation à dloer de F. Gar 
nier, l"archit.octe il!u.:;;tro . .Xout remerciClDS M. Henri Ca.ia!eo 
d·a'Çoir bif"n voulu faire put à nos leMeo.?$ do œ~te curio.•it 
littffe.jre 

• Garnier, grund JD-llÎt.re du front.on, 
• llo l'utraS'Ür f't du fe$ton. 
• Demain ùlchaut lit. mon Platon. 
• Du fond dt: mon laîotain eanton,.. 
_. J'arriverai t..arcW pj,~n, 
• Aidnnt. me:t p~ de mon blton, 
, F.t prkédé d•an rafrliton ..• • 

Ec.t., ek. leU~ pitff monnritn~. tr~s n.mo.~nte, compte un,. 
ao.Ï..laut.:ùne de \'er~-

1\J.!l.i11 \'OÎtj eil\'irou quar~nt.e~ci»q :t..M. a l'AtbM"' de Bru 
Xfl'll-., O. H1nn~~rt, un d" meilleura proreueura dt J°t'1>1"L 
~n,·m.,.nt mO)·ên qu'ait eus notre pa)"r. 1.'l lisait. à su él.èvn 
f•nlt

0

0l1\ ra rit. toc1t 1implt•ntent pour &ux ltt tomo D dera .. P~? 
co~plèt.f'S • dt- C!lutü·r, publi.;e• en ltntl. 

Depuis ).,. jo.i,lr où ce toor dR foi-ce pottlique, qui d;l.lt d• 
~ octobrr- l~i7, fot Thêlé par)' c IJmven illafttti • du lS jn.n: 
,.ÎN' 11:)()$, ju~u'1u jou.r où Spoelberc-h. do Lovenjoul donn1 
pl3t• à œs ""' dons 1< llOCOnd ,-olomo de son • Hfatolre de 
(J'nnu do Thôophile Co.utin •· ils ont d'a.illenra <'14 repro 
duit& mrLlntH foli dnn.s des jnurnau:::, df"S ro\•\uM, d°' linai 
- f't en dN Yt"nions plot: ool'TllCl"" 'lU,. ce-HP do c Oaulois >. 

Pour un c in~it •, e"M à toup snr un sjngolier in~it! 

"- \"OUI, A. Boghaert· Vachl. 

l.rs rnanutcrit< tl ltt dcssi11: ne se•ont na1 rtndu1 

110 Exposition internationale du Cinéma et d1 
la T. S. f, 

1.'ou-.rtUJ'O du prtmi"' Salon do cin.!ma •t de la T. I! F 
o eu lieu ,MJDedi opl:'H·m>di, l ~ b. 1/2, au Palol• d•Egmont 

Lat viaa.teuni oni. leur attention ~ialomo.nt. 1ui.u-i& pa.r I• 
•l4nds des Etabli .. •ru•nts d• radiophonie L. CAINE. dont L 
réputation dN oppazei4 d• T. S F. oxpool.a, n · .. , pha à lai"' 
L:i d~monstratfoo en est !ait~ joomtllf!n1tnt dan.a lu Etabli• 
ment& la. CAINE, .titub e-n plein ccotre. de Bru:nllM, 2, Pt..c 
dt la Boune. NQU• &\"OM nuna.rqui, entre 11.ut.rn. tu fa.mtu.. 
po!ltf"I. c AR.A •, lu ca.aquN et buteurs c BOITEUX , e 
t.oul• un• colle<:t.ion d'app&reila e~ ..-oiru d .. plua perlot: 
tionnh pour l .. riceptions doa ooncut• do T. S F 

~i '"OllS vouJa un <'DréiqD• parfa.it, l'éoouleur idé&J, Wl appo 
ffil de ~· S. f' à gal6~ ou à l•mpe, endn uM pi~ dél4<h4i 
qurlcom~ue, pil~, açcuinub.t.eur, etc • If.li. Et:..bliuemente: f 
C.\f.\'"E '"OUI le1 fournln:int à. .-otre entihe satie:f&dion~ 

ARA 
SON 

Poste 4 lampes 
2, plate d1 la Bour11, .2 

1 
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Cb11onique du Spo11t 
n C "•f nt Ja lt \ 1• &J :. t\\aOZ(! 1t brux~ ut.Pl.,. 

erJ 1am:us !!('5 droit• ! Il lk'\lenl prt;;que fa..lll.l1eu1 de 
c<>n•ra1er • chaq~ <>œ:ision nouvelle où elle ""' mani-
51~. ne r~petl.1nl plus m~me le~ grand- ~ ce mond<' 

1 Ir; IH•-s ruuronn~ •· • 
C<!lle - L1 manu • '<nl,.nd - qui ,;, ni de faire la 
re du monde '(>0111! ùr Io rapilale e.sl d"ordr·· >porlif N 
nonri"r, ~i l'on peu l dm•. 
Quelq11<'s joui· a•·n111 l'ornvfo de.• Souverains rournai11ti 
!lm•• li••. le pr~•i1l.11 1 d0 11n important et lrè' royal rluh 
~ n 1:1.Iion b1·u,dlü1 ~. p1er.1.frnt qui cumu!t· St·" fon(llom1 
ononfiqurs a\tt la proft'Hion 1nlinimenl ph11o r~munt~ 
tric"' d"ogtnt d< chang•>, &\ait dll puLliqu,mrnl: 
Ceti., lois, r1ou• bOtnin<a lm n dk1d~ à manif ;tc·r nolrr 

1 conteul 111e111: 11 n"i· oura pa• que <k- badau&s pour 
lamu le Roi Carol aur le l"'S--al:\? du cortêge. 1 ou! 

rux qui on! •"'s \Jleur~ roun1aint~ et qui atten<k1tl le 
.:s~mdlt de leurs roupor ! s.~uron t ~ l?TllUper tt, entou 
.:s des allol~ta; tic mon f.lub. pr<1leS!,·r publiquement con· 
~ la I• nt. ur du f:ôu\rrnrul"nt roumain à l~ur d<>nn.r 
ti•focl1on. Si \OU! •·Quk'z a••1-ler à un pttit « ch.1m

.lrd-ma1•on "· """ t. plu•" du l.u.-mbr·urg le jour de 
rét'ephon roral• ! • 

Pitllllt Jts JH'ltiOOlll'S fllli Ulkmhf'('lll Cl.'UC 1Jt~~l.1ratÎOf1, 
\prin11'•r d'a1llt ura >UI un tou t•111.'lrgic1u.P, \Îrult~nt ml-nw. 
l ,1~ nalurc :1 i111pn fi•io11111· 1· les t -pn16 les plus timon·.'!. 
c trml\aÎl un O\'UC.fll d~ n.111on.atitc roumnin" 'lui, n•J 
ours .~, Io gu~11c, 1!011110 " notre l'ars les P"'""'~ ks 
1111 ôrlatanlu de ton allo•rllort cl de "'ôn dé\'OU< mrnl. 1.t> 
11hirnmb. de r1011< lo0mll 111 sport1! l\·mul et il n11é-
1IJ pns à fa1rt' ('Dtl ck 5"1 Cl'<llR~ 5, lr:1tinltS < 1 H8Î• 

unt.lahles. ~ un magislrol, qui (•rt• in! le parqu<I ! 
1,., lendemain matin, au petit jour. un ollir1.r ,Je b 

ohn. judici:rire "'° prt~ntaa au d<>mic1le cl~ l'&c~nt •k! 
hani:~ •l lui denu11da1t M• • lpl1c111ion• fonnell~ ou su
•t ""~ 1mpruJcnlô 1•ro1>0s •111"il vl3Îl t~nus la 1e1lle. 
poth<'o • ! 
\"ou• (l(llti(7. lo~n 'l'M:' 1.,,11 lrn1l p:u- s'arran~er • I <pie 

hi..,toin ... :lmtL'-• J.1 A'Jlct ii..: 
\hi• il \ a don• 10111 crci un poinl qui r<'>INa i·krnel· 
ment ol;c111 : Io • 11115 1ti,cn1 : « L'agenl rie ch;iog" ~ 
1ngnific1u~tnC'OI r l·u~i ~a 1wan7.r', ptn!'ïque l1

a\·04.---:it a 
(•~Olt uwnt nutn h1\ ! )) IJ'~rnlrt f) vn·kndt·nt • .)U C'OUlr"'JÎrl\ 

ue l"énunr111 motlll• 1lu ba1Jt.:au. sr t-t•ntant \'Î~1·1 Cl ~)il.Ji t 
aÎn' Îlll'11td '1 m ut la mr IÎf1c~tÎOU. n°l .. n la15c:3 tÏl'O 

·~•~lire cl ~ jura ln n ri·• donn.r wie J,~on et de prôeu-
• r une ptl1l~ ~mollon au prk1<knt du Royal f:,.,1ur/J 
trimm1ng llub. Ou e;l la \c 1lt•? 

'iccor lluin. 

Petite correspondance 
' 11 1 1\. 'W • ÎA. fvDIOI 

ou. par lri s"11111lul": /.ouv 1nl <I Pcmch<t. tl non Bou
rtoar~ rt f'ccu< /,. 1. Il n"a null• mrnl lrail au baron l.t-
1onm('r. 

/.,rlt.1u ttui1fo. - lh:S(1li\s. \f.u~ JK>!' s":niœ::- ç;t·n alo· 
1qUl'b l'l Ln•,i;:ro11hiquc.a 1:1J li' uh'nt uou~ r,•11 ... r-isn< r s11r 
'k~ doo llougla• Fairl.1$11~• . .-1 dt llary ~·1ckfo1d. T,•Mns 
Oire olo0lt 6 \OIJ-.i J1!pos1hon. 

tnliqKus. - I~ d• U\ (>tt« • ~l 11utht1lllqucs: ~11e> 
rvnermcnt ~n droite 1 ;:Ill' de la ull& d0--s f\Q"' : 1 uM 

tiir<"Stnlr le c.rAne de l!Nub-met~n-.\nk>t- \non, tro1-
1eme rh~raon d·' 13 \ 1• 1h nMIJe, â 1 D , ~ de cinq ans: 
'auln.. I• cr.\ne du mlmc !'<"nonnag.: apre; n 1ne>rt. 

T ARGA FLORJO 
La pla. due cr plu .iapor1a1te fprca' t M t•aalf« 

ALFA ROMEO 
20 If P. 6 cylindres SPOR1 

~ 
'\l&Y 

confirme sa supériorité 

1924 
1923 

2..-... ... 
1922 1 ~ des voitures italiennes. 

•111t 1loiral POii 11 ttJgt(fl. li RoltU41 Il li GrHd·OU<" 41 ll1t•hu1 

Marcel ROULEAU 31, ru• Scatlquln 
• llAUXELLES 

Contt$JJOtJn41~ pow k /\ordo~ /1 /ki~KJUe 

J con OLIESLAEGERS, a. Ro• da &<li..-. ANVERS 

lu re irumédiolemenl loc..s ~es modclc> 
4 el 6 cylindres, de 10 ii 24 HP en 
ch~rs. lorpc'dos ou \01lurcs rrrmécs, 

L'AUTO·LOCOMOTION 
35-45, rue de l'Amazone, BRUXELLES 

Telèphonoa , «S,20 «11,29 - 4711,111 

Ateliers de réparations 
avec outillage ultra•modorne 

87. roue du Page, 87 
BRUXELLES - Toi . 430,37 
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" I~ \llrtC.' du nu (Ili-
), c uc elle;; ~I : 

ata..,.ue: dc lctacbfttr cl de d.t~c. 

Il n'y n l'lu•, i;Jns doul<', • 11 m1ni•lt1 o 1<gn3 St 

longl•mJ>'. nolfl' p 11'><111 1 Ddllvn3I, i.: fon, """'au,. qui 
sa ... 1 rr1w .. ? 

??? 
(), l.1 r.0:1 "' 1111 1 1113Î : 
T~..s IJOnr1C't 111luprd ilion dl'! )fau~ Suanne R .. \onrw- rt dt 

.\1 Julu Lt11tntr, c~1u f\lrt"f1l toua d.-Lh d,. l 1 L-Onwd11 L~ 1l11fr 

]Jp la Cullll''lll" 1 1tnn 1 l11111r .. ,, 11 ... ~1111.:llt'I 11 1.1 ru-
ml-Jii ... ~. ircl. do11t 011 rwu!!. r;.iba1 h1• lt"' or1:1ll•· •• c1 
doutr 

? ? ? 
TR.\Dl'CTIO\S hth rair<~. ~cientifiqut•, commtrci1lt• 

d'1ngl1i•. 11lt11unJ et t<paJ!'llol par Françah I~~ instruit 
!:crirt 0. 8., burtau du journal. 

?~? 
la l 1braino 1.arou~ lan1,. un nou.el nllas. l.n J,r

~a.r;; \ll(U lie du pro-pc lus rq•n><nl.' ~ 1,., hla16<< ,Je< 
.,,"' Je l1 \J, a~ ». Or, k [,..rou.-c. 011 mol • !Jlaasc » 
fonn.- ceite d !1n111on • 

t ... AL.\lSJ-~: Tt>rr~ ou ro..hf"_,5 t-$C1rp4e.a q1,u Lor0 i1M lt nitr 

QUI !l roiv.n 1 ~ dit.'liOUll IÏI'\' UU 1'.11J,1, ? ? 
??? 

Du Svi1, "°"'la si~11.1lur• d'\llw1l lh1i•1< 
••• !'.Ans doute 1~ ·uh·N ... me·-. ... ïn..:.t ... Ut·ui~ r.t au t 1 .t.,1 

lN~l t11.& 1tnpo)rtt1' JiUlJl]U~. da. nt():tq à l'lu•ur" drçUJ\1·, sou"' 
tou un J... 1;our le S.u\·(>r • 

f a • 'r11 • , '" l U•·p ri.- 111od, •Il< ~ \i k- d. t1 au1 1. 
pu... r • ni lei t-OCtlli .. 1·~ Jr ... plu .. t \ulullon11air.: 
n .;nt 1 Ill rnmr r 1 p .. n trnup~ Il d fll ' 

Du f;,.ab-011 11 crllu11 l~; ;n ril U•:! 1) J p1 upns ,1, ~ rnar· 
l~ra 11.· S.ult.)u, t'1 ... \•'rt--: 

)foJ1 lcw hcrc111 d'u116 maud1le ~ut'lh", 
Oü l"t-nnt-mi IC"I trr1.l."» dti r.ui .. th" 
n \*illr1 nt tou• { h1 tth~r là dt!conlit>n 
Ql.l.Mf'I<' hut1 dttct-Jn:11l la n:.t1on' 

\t' cr ·~M·\01w pa:::. nou' d matlflC" 1.- I• tl• ur 'llJI 
,,_ i;.ommuniqu~ c<lk <•JUT>U<e, q0<- l'autt1ir ,1., "' •iu.t· 
train Durait J'U se (•C~'-' nl•r lors .Ju Cf>llC(lUI"!! Ms • \ rs 
de ~aram 1 • ~ue \C•U 01et <>tNni-e il ) a q1 .. lquc I• 1111•1' 

- ~il llvt d1N" oo aml ~•- le fond d~ n<>lre pm •': 
- lt <IO!Oi.; ! 

rn~ ant>()nce du Soir' 
\{AJIUGE bR.\F.LITF. Cél1h ZI an., \th bien 
IOQ.J ton..~ .:. rr-- J , ••I b df' rt-.a!e f'1 ll".n~ 
i-tion. dtStt ~ J<111lC! fillo <lo 10 t. !3 '1ns, 
101~ élig , bonne uti.tf. commttÇSltilf'"' ncht!! 

Cu l•ra~hle qui • pU1l•c un,· j un• bllc 1! • dit :tn!, 
t'•Jrttfll•·rçanle. ri\h~, '\3gè~ peul·êlrt 1 .. J<il•'S tic 13. pre
"ucll• tlt ~J 1 c:e .• 

??? 
Oftttt un aboooemenl à LA LECTURE U.VIYEBSELLE, 

16, rue dt Io llontagnr, Druu/I(~. - 275,000 'l'Dlumes 
in lecture. Abonnements : 20 !ronca par an ou 4 Iran.:. 
•tr mois. - Catalogue français : 6 lrancs. 

? ? '/ • 
\ n11oncc,- d l'ir f.lrnur {:\amui): 

C t~ DL\L\~Di-: d<'"mo1Rl!e ni.-,ia-•111, Age m·1r, in· 
ln-ne, grands t"C'3ru • 

. \ \"l:_,Uf:E l ' iC'b~ d~ •r\\ 1 pl~n~ aimi qce 
~ ':t>DJ.S..1.fll ol~t ...-., dt" 8 ans '"' l fra iœmf'nt ,-tlee# 
df' 3 a.r.~ ~ adr~r, .t • 

??? 
!lu J<1unaol ile t ... 9r 11 rt I~ rc i l!I~\: 
\l" P~t'tl! r.i~ r.iue •t 1'..ÇOat 4\tt liOD 1.:,...cnJ.1.ue soorttt lntri. 

fr ,a X l~\:J'ftl., lu efi'u •lObS 11"' li ('h"'n\. 
(,ul1rif1o :tll\ li-\r~ .. ' PJrit•I '> 'I"' I:\ Joc11nlL- ig;ieir3il ce: 

... 0111 i111 ~l.i .. 

l,u nH:m~ journol. 111l-uti nun1t:ro : . 
1-:t p111 ... il ~- a Ir puithc, trr.- n mhrau'.\. te Jf"udi apt"V-s midi 

t·l oui . m&~!otÔ d ... n,. l'l'nd~·11t•• 1 tl\•t: conuul!! Jin• un t'1.deau 
Ji_iJ~tit" d\'li muud1r.1Jti11 A r~ml;I.' lr11 JCU'.\ t•l frt"m,I 1\ h OlOiDd 
mtn.1··c- du ('1\ndamrahon, dr- Cl tte 1 um1·ur qm tornlM- de 
,..\ ·~ 1r lon-4[Ut le tr:'lit:e p,i;"' d•111 J .. , oom d11 fond 

Q u"H'' irh'c :m~r. lt(l'lf un 1rnitrr, 1fci pa ... ser aio:-i dan 
1. l)11 du fond ! 

•11 
ET.\HU~~n,u.,TS -;\ l 'iT-'\l \Elll 

J.. 39 .JI. 13. 15. J7. r-. 1/. " gnr or Il· r .f nglre 
Bain" Jnt ~.... H •Id ~ - n .... 

??? 
[l S 1r Ju l:; m.u H1:! & • 

"" J>E\I \ '\llt; J•• • fi 1 
r~tm<(', ~h ln"" - ri 
de b \ ll'ttr :\ \ t 

l li( •• mr f11l1' 't111ta11rtt , 

f'Ollr n' !!f'Ort• t!•· Ir. \nif. 

? 'J? 
Ou S11t1~ IS 11h1l: 

J ' nu..t1a~ d1• \JJI., ,l-"''1'.1"1111 Kr u•, hi~ d"' lt. Yr~u 
\\" wnt-r Jt:' 1 'roi rt !l.\'I"" \t 1~•> 1 r 1 q,1dfl ntit r~ cuhf1 t'ft 
l'ana, Rr.1 rf'lél1ré .i. P"rU lt! Jru•j 1 mai, en l"t'...;~- • ~aa 
l ·harttw. Jr '-1om"NU 

t.. t~!l1l0tra d~ I • m~nf'tll Mnl \1 } ranè~ l}C! l"r< c. l.. 
l" . .\ ca.dflnJ,. fnnçalM' ri \t IJ.on tt.u 'f, d1tt<'tev.r df' r c il 
l~tcJ)t > 

1.., s,.ir :mt•· ip<'. 
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CHEMIN DE. FER DE. PARIS A ORltANS 
-o--

1'T.C 19'2' 

Saison Thermale à Saint-Nectaire par le Mont-Dore 
Scruu au1omobllt t n (orrts-poodanct au Mout Uor~ 

anc ln trams uprtH dt ou pour l'aris Quai d 'Oru~ 

---<>-
St r\'lH• dt~ hiut - •} l•u ~tj ûU 31 miiM - l1.11is clrJ'1lrt 

ig h 3., Il.! \11111t Hrn, Mrl\'t1t" 6 b JO. ~-.. litt ~t'tt ut" annr~ 

8 h 16 
T <tulN cha,,.u, ,·u1hiti· chue tfl de l " tt. dl: ~ d~ o 1·11t11 

Pan.ti-(lua.a 1l'Ouay et lt ,\l unt 1 J.ore 
b) Ou 31 m:u au l!f a.. Jttj mLr1· - P ru dt-pait 2'2 h 110 1 

Lil .Mout JJorn lt.rl'l\e(I '; h ,.ti, "°\:lint- ~t"• t.Ù~ Brnv~ 'J h 80 

\~01tur•"J1 <llrrc:t'!tl <I"' lffJl~ da P \\ t..T0n-l1te ' al.te l'oins 
Qu ... ; d'Ura.iy f'f I~ .\\ollt llt>rt 

bcf'\IC~ dtt Jr>Pt Hu 1"' Jam 1tu J.1 M"fJlf'mhr• 
d""'rt • h 2'l Cil (.., \1 nt Bore arn"'" I• h iJI! 
~t:d.a1re am\f'fl ~ b 

Pn• \(il..,1 p11 r plac<" et • r 'o,_ ~" 11rup!t! au dt ... , t df'I Pa 
Quai ci"On ' 1iour ~ur1t ~N.t i.llt'I Jrt (.t:LI- U-t 15; ~ ( u,,.:i 
JC•i.13; 3- t:IM?loC, 71 05 

B1llt'ts dar•'<lw • t. r11n·1;1~t1J·m4 ot dil"-·Cl dt~ h;jguge. fi4 !'.nu 
Q ue1 J'01,.1y l''"rUI" l'-iu11t Std.ut1..• 

(l ' J l(·p.ut ,1r P u 1• <)u u ,ror&..i\' 3 tio h H lt'fl "-'\n11•«h• 
e t. Vt'111Ml 1!t f4 lt", d1m 1t1d11 1 l )Hll;"tl dt• ftolt', dtJ q ~ ul!. t hU 

31 anùt Ill Il' "'" 1 •)Ill' lt-1 , .... 7, '"' 28. ?-.• JUIO, 1.-r )IJJlll t 

et. t•r a<'u'it 

Co01pa~olc de• Chnnlns de Ier de l' E•• -Excursions d a ns les Vosges par auto-cars 
dt Btlfort aa Ballon 41 · \Ji.Ut tt • ticr1rdmtr 

pat t1 Rnut t dt~ trcte~ t1 le Hohn<t._,, 

'-.\1~0'\ 11 l":'I r. ! ' u1I ot H •11t l -La Cum)'agt11' 1lt'• ( hc:rmua do ft'r d~ J't:'.!.t a l'hNml'U tf 
fonnn lt• 1•uh11t"' 1111 tllo • •••f;UUM, J>U lil dl "Il 11 t•t• 
f.l'f\'ll 1l'.111to c .r• 1li""-IJ;l11 .. ç1 ppf'i.s p~• 11 U .. ;111t 1lt• \ lt-t 

UJJ~· dttJ! J U1.t' )11 plui p1tl-t>f1'1lqllf'8 dt' Y1>!gl"8 

f"uètnl .\ - Uchort BAiion tl'A"hsa l\c!lfott 

Ateliers de Constructions Electriques 
de Gharleroi 

BIL.\' 
.\l l lt 

H!t.Jm ut•, m .. _bu.UJ tot ou11JlA (' 1J~ \kl.f' 
dt ( 01itrud.101i. E~t"<:tn11uff Je \ bo.1lt1 J ~I 1c1 

,.,. .:, r.ah h n de romtrucuon' fi <'c1.n11urt1 JI' t hu 
1 rt11 J.a \d1;;tl ... ~ ittf'ht:ia d<' c 1ul tul1••n1 r:t.ttn 
., .... " ile H:u~"'hr<»:Ck :ondt·m_• ti1· ln, d a1.:.• r 1 l d 
l11uo11 i t.:.aL'4·1w, 1.u11u~.1H a ~toJtJ ~1h111pn (11 

t1Jl11 tr 

2,()jt; 123 
lr J~ la """nt1 1l'u.oe 

Ir 'l38 ,;ou 
tnt dr f'".Xt"n.JCr 

nntriot 

Ir 3 l~J 7\ll 37 
et dieh l rt"Ct\Uü 

fr 2 ôi9,U.S ~O 
fr .!"'3,143 j:! 

Ir t-0 üOO 000 -

tr 2ifil9'2 
~ (()()t•(l -

ll)l l;;Jtl C." 

l'(l) <rl
ltl 7:!~6» 

Fr 6.303.W' 
clcof di'l'l l<nde .. ,,. 
de tu• mobilibw do 
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Compagnie Générale 
de Railways et d'Electricité 

Pr<1wer établiuemtt>I • 

BlL.\:-1 

ACilf 

.A f~h.u"' • amot'l.L!liemrnt.. 

ÙIHll 

u. 

Fr. 

.. 

l,6Œl,3i3 61 
16; ,OO.. 9!j 

1,:1!!1,00l 63 
661,llSI .>tj 

1-
(1'.!,&50,&; ~1 

S.ll 1. ! 01 

~,lt,l 'J7 LOb 
2 G73 'Ji'S-

ll<,OCIJ-
-----

TotAI Ir 1œ m.sro 12 

l 19 roll.-
cap11.al 

L AUt;m~nt.i.t..on .lu capll.al dei 10 mllhol'll de 
f'!'flnC:S a. eto re;i ('O twJ cours de- l'u:erc1ce 

S,,IJ dn 1 ad J am rtw.menL d.,. actions du 
<3j> t.oJ 

R 

!Wpon de 
C.Oa d 

En 

T 

11:r 00-
.w:i-

l)l I 111 ~
':'tilJJJt,ij t.)6 

21,73 '17~ -

fr 9 

C<J\I 1'11. DE rno11rs 1 T l'l:llTES 
CREDll 

fr 1 7!>'! .SS 
1ot..Ji9m11 

up 

1 
PIA. .. OM •:T A.l,;'l:OPIA.~OM 

luct·E~ OOR 
S:&·2•. •ov•ev•l"d •o,anlQ1.1• - •ruxell•• 

DEBIT 

Frai.a 1 .. u.s: . • •••.•.••• fr 
Frau 11 'kJ1 dlg" dm action& de d.J,·1d•·ndtt 
.\?loc'ltuln .1.u conJt:'il d'·wlministrutiori f·t l\U rol-

Jqe it~ mm.&.INlU!• 
Impôt. lr•n~ s 
Ta.se mobu er~ sur coupom d"obli;:.itaoru .& ch.~-r~e 

de ls <OU>pagt11e 

Am rt nt.a 
l.Jlt< ~u ·l bli0.uon• 
!".loldt' f'fL l~néfke 

13.IN 08 
l,sw,m ea 
l,'i!S.a16.60 
6,6ro,l 9'J. L9 

Toul .. fr 10,:"3,i~ 7'l 

~ >0 ~ Pn>p<l50" œnformemett à t"art.;tle 36 d ........ 
&ai., 1 rep:•rhr (Omme •wt le bén<!iu net do fr. 6,650,,112 l~ : 

Prtu:u r d,\·1dtnd., do 1 p c., aott 2() tranu par 
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n'Orient 
N'ATTENDEZ PLUS LA BAISSE 1 
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de recevoir d'Orient 

NOUVEAUX PRIX de BAISSE 

COMPTOIR D ' A S IE 
8 , rue de la Collégiale •·G ~ul•) 
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LES COSTUMES 
"°' " lllt 1155 · 195. 245. 275 • 

4, New England 
t l l\p•"""n·t..11.tlo"""".ll:llllll 

soft.t merveflley• tl l 



SPÉCIALISTES EN V~TEMENTS 

pour la Ville 

la Pluie 

le Voyage 

l' Automobile 

GABARDINES BREVETÉES 

Cuir Mode 
Vêtements Cuir 

l'Aviation 

les Sports 

TIIB nestrooo r's Baincoat ~ 

MAISONS DE VENTE : 

OSTENDE GAND ANVERS 
Rue de la Chapelle, 13 Rue des Champs, 29 Place de Meir, 89 

BRUXELLES 
Chau.sUe d'lxelles, 56-58 

Passage du Nord, 24-26-28..:MJ 


